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Editorial de ... 

Le but supreme de la vie 

U
n jour, il est arrive a un politicien de precher un 
sermon en chaire. Imaginez un peu un 
politicien declarant que le patriotisme est un 

faux <lieu pour beaucoup de gens! 
"L'amour que l'on eprouve pour son pays, dit-il, 

peut l'emporter sur celui que l 'on a pour Dieu; nous 
devons, au cours des periodes de trouble et d'agitation, 
eviter de faire du patriotisme une religion." 

Parmi les idoles dont le culte est censement 
chretien, il cita la prosperite, la science, le patriotisme, 
la paix - et, si etrange que cela puisse paraitre, il 
souligna le fait que certaines personnes vont jusqu'a 
faire une idole de la Bible. 11 declara que certains 
individus "adoraient" la Bible pour elle-meme et ne la 
consideraient pas en tant que source des verites 
necessaires au salut - et, je me permettrai d'ajouter, 
en tant que guide de vie. 

Quelle est votre idole? A quoi vous etes-vous 
reellement voue? Est-ce au fait de gagner votre vie, 
d'amasser beaucoup d'argent? Qu'est-ce qui absorbe 
Votre esprit, VOS pensees et VOtre temps .:..__ bref, a quoi 
vous etes-vous reellement voue? Est-ce a Dieu par­
dessus tout? Ou est-ce a votre marotte, a votre 
conjoint, a votre foyer, vos sports, vos amusements et 
vos distractions? Qu'est-ce qui occupe votre esprit la 
plupart du temps? Qu'est-ce qui retient le plus votre. 
interet? Sont-ce vos amis, la societe? Sont-ce les gens 
ou les choses? 

S'il en est ainsi, il s'agit d'une idole. Vous 
transgressez alors le premier commandement, car vous 
avez un autre <lieu devant Dieu. 

Qu'est-ce que la religion? Est-ce tout bonnement un 
interet fortuit qui vient apres beaucoup d'autres · 
choses: le fait de gagner sa vie, de s'interesser a son 
foyer, a Sa famille, a SeS amis - OU encore a SeS 
marottes, aux sports, aux distractions? Peut-etre 
vient-elle apres la television et le cinema? 

La religion est votre rapport avec Dieu - les 
relations que vous entretenez avec Lui. La religion, 
c'est le fait de vous rendre compte du but de votre vie - de 
la raison pour laquelle Dieu a fait en sorte que vous 
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naissiez - de celle pour laquelle vous existez - de 
l'objectiffinal de votre vie, et de la fa<;on de la mener 
pour en arriver la. 

J'ai redige une brochure dont le titre est Les Sept 
Lois du Succes. 11 vous suffira de nous ecrire pour la 
recevoir gratuitement. 11 s'agit reellement des Sept 
Lois de la vie, en meme temps que des Sept Lois de la 
religion. Et pourtant, la plupart des gens ne 
connaissent pas, ne mettent pas en pratique ou 
n 'appliquent pas la moindre d'entre elles. 

La premiere est d'avoir le but qui convient. 
Ce but - le dessein de Dieu lorsqu'l1 a mis le souffie 

.de vie en vous - est que vous naissiez de Lui - que 
vous partagiez avec Lui la gloire de la Creation - que 
vous heritiez de Sa Nature divine - que wous soyez 
comme Lui - que vous fassiez ce qu'Il fait et 
accomplissiez ce qu'Il accomplit - que vous jouissiez 
de ce dont 11 jouit, a savoir la paix, le bonheur, la joie 
et une gloire resplendissante dans la vie eternelle. 

Aucun autre objectif ne pourrait etre aussi grand. 11 
est "superlatif'! · 

Mais qu'etes-vous, mailltenant? Une masse de 
matiere, assemblee comme une machine. Votre 
existence a besoin d'etre constamment soutenue. 
Toutes les trois ou quatre secondes, vous devez 
inspirer de l'air dans vos poumons. 11 vous faut · 
absorber des aliments en moyenne trois fois par jour. 
Vous devez prendre soin d'eliminer les impuretes qui 
se trouvent dans la nourriture, de vous baigner et de 
laver votre corps. Vous d_evez effectivement maintenir 
et soutenir votre corps compose de matiere - et, 
meme dans ce cas, vous vieillissez; vous degenerez 
chaque jour, une annee apres l'autre. La chose la plus 
certaine de cette existence que nous appelons la "vie", 
c'est que cette machine va finir par s'arreter: vous 
allez mourir. 

En fait, nous devons insuffier constamment de la vie 
en nous-memes, afin de continuer a exister et a etre 
conscient. 

Et pourtant, la plupart des gens ne cessent de 
pamper en quelque sorte cette (Suite page 27) 



II n'y a peut-etre pas une personne sur cent qui sache ce qu'est le salut, comment l'obtenir, et 
quand on peut le recevoir. Voici la verite, revelee dans un langage simple et clair. 

S 
i quelqu'un vous deman­
dait d'ouvrir la Bible et de 
montrer a quel endroit elle 
revele que le salut signifie 

"aller au ciel", . seriez-vous en 
mesure de le faire? 

Le salut est-ii un endroit, une 
destination, un etat, ou une 
recompense? Qu'est-ce done que le 
salut? L'obtient-on effectivement 
maintenant, ou apres la mort -
ou encore lorsque le Christ revien­
dra? 

Lors de votre conversion, etes­
vous un heritier ou un legataire? 
Et de quoi, au juste, heritez-vous? 

Si l'on vous demandait quel rap­
port il y a entre le salut et le tiers 
de la Bible qui est consacre a la 
prophetie, pourriez-vous l'expli­
quer? Un autre tiers de la Bible 
traite de l'histoire. Etes-vous a 
meme d'expliquer le rapport qui 
existe entre ces Ecritures et le 
salut? 

II est grand temps de savoir a 
quoi s'en tenir quant a la reponse 
aux quoi, pourquoi, comment e~ 
quand, de fac;on a pouvoir etre en 
mesure de la voir clairement dans 
la Bible. 

Pourquoi ce qui est le plus 
important, dans la vie, devrait-il 
etre quelque chose de vague, de 
mysterieux, d'impalpable en quel­
que sorte? Pourquoi devrait-il etre 
depourvu de signification? 
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par Herbert W. Armstrong 

Vous allez le voir clairement 
dans la Bible! Aussi, preparez­
vous a une grande surprise. Ne me 
croyez pas - croyez la Bible! 

Ce qu'est le Salut 

Bien que la verite doive venir de la 
Bible, la definition donnee par le 
dictionnaire peut parfois nous 
aider quelque peu. Le Larousse dit 
a ce propos: "Salut - chose qui 
sauve; felicite eternelle obtenue 
apres la mort". Nous trouvons 
dans Littre: "Mise hors de mal, 
hors de peril". 

Nous avons besoin de connaitre 
la definition biblique du peche, 
ainsi que les consequences de ce 
dernier dans le domaine spirituel. 

Pourquoi auriez-vous · done 
besoin d'etre sauve des consequen­
ces du peche dans le' domaine spiri­
tuel? Si vous etes une "ame 
immortelle", pourquoi avez-vous 
besoin d'etre preserve de la des­
truction? En quoi cela vous con­
cerne-t-il? 

Supposez que vous disiez: 
"Voyons, je ne vais pas a l'eglise; 
je ne pretends pas etre pieux. 
Pourquoi me soucierais-je de tous 
ces termes religieux, tels que 
"peche", "salut" et "consequences 
spirituelles"? 

Dieu Tout-Puissant, qui a 
conc;u, cree, et qui maintient la vie 
humaine (y compris la votre), 

declare: ''Car tous ont peche et 
sont prives de la gloire de Dieu" 
(Rom. 3:23). 

Si tous ont peche, ceci vous con­
cerne egalement. 

En ce moment, vous n'avez pro­
bablement pas la moindre idee de 
ce que l'on entend par "la gloire de 
Dieu", dont nous sommes tous 
"prive1~;''. Vo us ecarquillerez litte­
ralement les yeux d'etonnement 
quand ceci vous sera clairement 
explique. 

Toutefois, quelle que soit la 
definition du peche, vous avez 
peche. Tousles hommes, a !'excep­
tion du Christ, ont peche. Vous 
etes done egalement en cause. Et, 
puisque le salut est le fait de sau­
ver l'homme des consequences du 
peche (la Bible l'affirme, ainsi que 
nous allons le voir), laissons-la 
nous dire quelles sont ces conse­
quences. 

C'est clair et simple: "Le salaire 
du peche, c'est la mort; mais le 
don gratuit de Dieu, c'est la vie 
eternelle en Jesus-Christ notre 
Seigneur" (Rom. 6:23). 

Et pourtant, n'est-ce pas le con­
traire que vous avez entendu - et 
cru, probablement? Relisez ce ver­
set, prenez-en bien note. Le salaire 
que vous allez recevoir pour avoir 
peche, c'est la mort! Alors, pour­
quoi tant de personnes enseignent­
elles le contraire de ce que dit la 
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Bible? Pourquoi dit-on que le 
salaire du peche, c'est la vie eter­
nelle en enfer? 

Consultez a nouveau la Bible a 
ce propos! D'un cote, il est ques­
tion de la mort; de l'autre, du don 
gratuit, qui est la vie eternelle. Ces 
deux choses sont opposees; c'est 
done l'un ou l'autre: la mort ou la 
vie eternelle. 

Laissez-moi preciser que nos 
"oeuvres" ne nous font pas meriter 
le salut. Il est ~vident que nos 
"oeuvres" - nos mauvaises oeu­
vres '--- regoivent effectivement un 
salaire. Toutefois, ce n'est pas le 
salut; ce qu'elles meritent - le 
salaire qu'elles regoivent - c'est la 
mort, et non pas le salut. 

· Qu'il n'y ait done pas le moindre 
malentendu sur ce point: la vie 
eternelle n'est pas quelque chose 
que l'on puisse . meriter: c'est le 
don de Dieu par l'intermediaire du 
Christ. Tel est l'enseignement de 
la Bible~ 

Nous meritons tous un salaire; 
et le seul que nous meritons, c'est 
la mort. 

La Bible dit que "le don gratuif 
de Dieu est la vie eternelle". Or, ce 
verset meme (et tousles autres qui 
traitent du meme sujet le corrobo­
rent) indique que ce que vous rece­
vez par la grace de Dieu, en tant 
que Son don, c'est la vie eternelle. 
Ce verset precise que celle-ci est 
quelque chose que vous devez 
obtenir en tant que don divin. 

En consequence, le salut est, en 
fait, la vie eternelle - un don. 
Mais savez-vous qu'il ya des gens 
qui nient cela? Ils nient que la vie 
eternelle vienne seulement en tant 
que don divin, par la grace et par 
l'intermediaire du Christ . Ils 
disent que l'on a deja la vie ~ter­
nelle, que l'homme est une "ame 
immortelle". 

C'est la, en effet, le point crucial 
de toute la question - de la vie, de 
la raison de l'existence. Si vous 
avez une ame immortelle - si 
vous avez deja la vie eternelle -
alors la Bible ne dit pas la verite 
lorsqu'elle declare que la vie eter­
nelle est un don divin. Le salut est 
le fait de recevoir quelque chose 
que vous n'avez pas maintenant: 
la vie eternelle. Si la Bible a rai-
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son, alors tous ceux qui soutien­
nent le point de vue oppose sont 
dans l'erreur. Et la Bible a raison! 

Les faux predicateurs essaient 
de faire croire aux gens que ceux-ci 
n'ont pas besoin d'etre sauves de 
la mort par la grace du Christ, et 
par le sang qu'Il a repandu. Ils 
disent que vous n'avez nullement 
besoin d'etre sauve de la mort; a 
l'instar de Satan, qui abusa Eve, 
ils vous informent que vous ne 
mourrez surement point, que vous 
etes (ou que vous avez) une ame 
immortelle. 

Il est grand temps de cesser de 
croire et de suivre les enseigne­
ments errones des hommes. Regar­
dez ce qui se trouve dans votre 
Bible - et croyez Dieu! 

Vous etes impuissant 
a YOUS sauver 

Examinons · maintenant la Bible 
pour voir si elle declare, en quel­
que endroit que ce soit, que vous 
etes (ou que vous avez) une ame 
immortelle. 

Pendant des annees, nous avons 
offert une somme importante a 
quiconque serait en mesure de 
nous montrer un passage biblique 

· dans lequel se trouveraient les 
mots "ame immortelle". Personne 
n'en a jamais trouve un! 

Pourquoi done parle-t-on conti­
nuellement de "l'ame immortelle'', 
ou "d'aller au ciel", ou de chers 
disparus qui sont maintenant 
"dans le Seigneur'', et de beaucoup 
d'autres choses que l'on suppose 
etre les croyances fondamentales 
du christl.anisme? 

Jamais - ne serait-ce qu'une 
seule fois - on ne vous montre un 
tel enseignement dans la Bible. On 
en parle comme s'ils etaient vrais: 
on vous incite a les considerer 
comme allant de soi, et a supposer 
qu'ils sont tires de la Bible. 

Qu'enseigne reellement _la Bible 
au sujet de l'ame? Lisez-le vous·­
meme. "L'ame qui peche, c'est 
celle qui mourra" (Ezech. 18:4). 
Autrement dit, "le salaire du 
peche, c'est la mort". 

L'ame qui peche mourra. 
Cette verite concernant l'ame 

est tellement importante que Dieu 
la repete a deux reprises. Repor-

tez-vous, en effet, a Ezechiel 
18:20: "L'ame qui peche, c'est celle 
qui mourra". Les ames ne sont 
done point immortelles. La Bible 
affirme qu'elles peuvent mourir. 

"Mais, dira-t-on, ceci se trouve 
dans l'Ancien Testament". Certes, 
mais il est ecrit, dans le Nouveau 
Testament, que toute Ecriture -
tout ce que Timothee connaissait 
depuis sa jeunesse, c'est-a-dire ce 
qui etait l'Ancien Testament -
est inspiree de Dieu (II Tim. 3:15-
16). 

Jesus-Christ Lui-meme declare, 
dans le Nouveau Testament: 
"Craignez plutot celui qui peut 
faire perir l'ame et le corps dans la 
gehenne" - un feu qui les consu­
mera entierement, qui causera 
leur mort, et qui detruira ce qui 
est brule. · 

Eh oui, la Bible parle de ce 
genre de feu infernal, mais non de 
celui OU l'on brt1lera a jamais et 
ou, pourtant, l'on ne sera pas con­
sume entierement (Matth. 10:28). 
Croyons Jesus-Christ quand Il dit 
que les ames peuvent etre detrui­
tes! Elles ne sont pas immortelles. 

Non seulement vous ne trouve­
rez, nulle part dans toute la Bible, 
une expression telle qu'une "ame 
,immortelle'', mais le mot "immor­
tel" lui-meme ne s'y presente 
qu'une seule fois; et, dans ce pas­
sage-la, il se rapporte a Dieu 
comme etant immortel (I Tim. 
1:17). 

En outre, le mot "immortalite" 
ne se trouve qu'a cinq re­
prises dans toute la Bible. Les 
v01c1: 

Dans Romains 2:7, nous appre­
nons qu'il s'agit de quelque chose 
qu'il nous faut chercher. Naturel­
lement, puisque c'est un don que 
Dieu seul peut accorder. Vous ne 
cherchez pas une chose que vous 
avez deja. 

·Dans I Corinthiens 15:53, puis · 
dans le verset suivant, l'immorta­
lite est decrite comme etant quel­
que chose que ceux . qui seront 
"sauves" revetiront, lors de la 
resurrection. 

Dans. I Timothee 6:16, il est 
question du Christ ressuscite et 
glorifie qui, seul, de tous ceux ·qui 

(Suite page 25) 
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Par une nu it claire 

Sans les notions que vous avez 
acquises concernant l'astronomie 
moderne, vous ne seriez guere mieux 
informe qu'un Israelite au temps de 
Mo'ise qui aurait interroge le ciel. 
Meme par une nuit bien claire, vous 
ne pourriez compter plus d'etoiles 
qu'iln'eneutcompte.L'observation 
a l'oeil nu est d'un faible secours 

· pour la comprehension des dimen­
sions de l' espace. 

Sans doute ne manqueriez-vous 
pas d'etre exalte par la vue de la 
Voie Lactee, serpentant comme un 
ruban seme d'etoiles a travers le 
ciel. Ou par Orion ou la Grande 
Ourse. Mais vous ne sauriez rien 
de leur taille, ni de leur distance, 
par rapport a la Terre. 

Certains hommes, cependant, 
ont en tout temps contemple le 
ciel d'un regard perspicace. Ceux­
la remarquerent que quelques 
corps celestes se mouvaient par 
rapport aux etoiles, et se rappro­
chaien t de telle etoile plutot que 
de telle autre, selon le moment. 
Ces corps celestes furent baptises 
planetes par les Grecs. 

Toutefois, la terre continuait a 
etre consideree par les hommes 
comme le centre de l'univers, du 
moins jusqu'aux recherches de 
Nicolas Copernic, au 16· siecle. 
Ayant compris que la terre, en 
fait, tournait autour du soleil, 
Copernic en deduisit que le soleil 
etait le centre de l'univers. 

De nos jours, la connaissance de 
l'univers explose a un rythme fan­
tastique, inimaginable. Des vehi­
cules spatiaux perfectionnes et des 
radiotelescopes extremement sen­
sibles ont revolutionne l'astrono­
mie et accru notre desir d'elucider 
la question qui nous hante: celle 
de !'existence eventuelle d'etres 
intelligents dans d'autres mondes. 

La decouverte relativement 
recente des pulsars et des quasars 
nous a appris que les cieux etaient 
bien plus passionnants, myste­
rieux et violents, q.ue nous ne 
l'avions imagine auparavant dans 
nos reves les plus debrides. 

Les problemes de l'origine et de 
l'eternite intriguent l'homme plus 
que jamais. Il se demande pour­
quoi il n'existe aucune preuve tan­
gible de la presence de la vie sur 
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d'autres planetes, alors que, 
mathematiquement, les chances 
semblent pencher en faveur de 
cette hypothese. 

Les faits con nus 

L'expedition des Viking sur Mars 
constitue un autre exemple de l'in­
teret intense que portent les hom­
mes a la decouverte possible de la 
vie ailleurs que sur la terre. 

Au cours de l'ete 76, les savants 
americains envoyerent deux son­
des spatiales, hautement perfec­
tionnees, vers la mysterieuse 
planete Rouge. Peu apres avoir 
touche le sol de Mars, le module 
Viking transmit aux radiotelesco­
pes terrestres des images d'une 
precision stupefiante de la surface 
environnante. Toutes ces prises de 
vues inontraient un sol aride et 

L'homme persiste a 
sonder l'univers avec ses 
telescopes geants ... 

mais il 
n'a pratiquement aucune 

idee de sa veritable 
place · dans le cosmos. 

seme de rochers, etonnamment 
pareil a celui des regions deserti­
ques du sud-ouest des Etats-Unis. 

L'un des redacteurs de La Pure 
Verite s'est entretenu avec le 
Dr Gerald Soffen, chef scientifi­
que de projet de la mission Viking 
sur Mars. Interroge quant aux 
possibilites d'une forme de vie sur 
cette planete, M. Soffen repondit 
que les chances etaient faibles, 
mais non pas nulles. 

Bien que les scientifiques discu­
tent encore des donnees apportees 
par le projet Viking, l'un d'eux a 
affirme que, jusqu'ici, rien n'avait 
ete decouvert qui put etre consi­
dere comme une vie au sens biolo­
gique. Et de conclure qu~ Mars, 
tout comme la Lune, Venus et 
Mercure, est un monde complete­
ment desertique. 

En se basa:nt sur des constata­
tions recentes, les scientifiques ont 
emis l'hypothese que Mars avait 

du posseder un jour une atmos­
phere comparable a celle de la 
terre. Ils pressentaient depuis 
longtemps que la surface mar­
tienne devait etre le meilleur 
endroit ou chercher des traces de 
vie, dans notre systeme solaire. 

Mais en depit du fait que Mars 
est a la fois geologiquement et 
meteorologiquement active, 
aucune preuve de la presence 
d'une vie biologique n'y a ete dece­
lee. Et s'il n'y a pas de vie sur la 
planete Rouge, les chances sont 
pratiquement nulles d'en trouver 
sur Venus, Mercure, Saturne, 
Jupiter et Pluton. 

Les sondes spatiales offrent 
beaucoup moins de chances de 
communication avec une vie 
extra-terrestre que les radioteles­
copes installes sur notre planete, 
tel par exemple celui de Gold­
stone, pres de Barstow, en Califor­
nie. Celui-ci enregistre, au moyen 
d'une antenne geante et orientable 
de 63 metres, des signaux radio 
emis par des sources situees dans 
l'espace. La meme antenne a per­
mis notamment de communiquer 
avec la sonde Viking qui s'etait 
posee sur Mars, a une distance 
de plus de 320 millions de kilo-

- metres. 
Si incroyable que cela puisse 

paraitre, les radiotelescopes peu­
vent detecter des signaux radio 
dont la source est distante de plus 
de 16 millions de millions de 
milliards de kilometres. Aussi, les 
savants sont-ils constamment a 
l'ecoute de signaux intelligents 
emanant d'autres galaxies dissemi­
nees au fond des immenses eten­
dues de l'univers. 

Les astronomes esperent capter 
de tels signaux depuis 1960, annee 
au cours de laquelle Frank Drake, 
pour la premiere fois, utilisa un 
radiotelescope geant pour sur­
veiller les ondes radio emises par 
des etoiles proches. 

Pourtant, jusqu'ici, aucun 
signal inattendu emis dans l'es­
pace n'a jamais ete capte! 

L'homme persiste a sonder l'uni­
vers avec ses telescopes geants, tel 
celui du Mont Wilson, en Califor­
nie du sud, mais il n'a pratique­
ment aucune idee de sa veritable 
place dans le cosmos. 

· (Suite page 28) 
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DE 
LAGUERRE 

ECO NO MI QUE 
A LAGUERRE 

OUVERTE? 
par Gene H. Hogberg 

E n janvier dernier, les gouvernements 
du Japon et des Etats-Unis sont parve­
nus a conclure une treve temporaire 

dans leur mesentente commerciale qm, en 
s'aggravant, promet d'etre la plus serieuse 
depuis l'avant-guerre. 

M. Robert Strauss; representant americain 
aux negociations, qualifie de "resultat qui 
depasse nos esperances" le fait que les Japo­
nais aient accepte de faire les concessions 
assez importantes que les Etats-Unis avaient 
exigees d'eux; ils avaient demande en particu­
lier, !'anticipation des reductions de tarif sur 
les deux milliards de . dollars d'importations, 
la suspension d'un grand nombre de contr6les 
des quotas, et urie grosse augmentation des 

" exportations de viande de boeuf de haute 
~ qualite et d'agrumes provenant des Etats­
~ Unis en direction du Japon. 
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Les Japonais ont promis de s'efforcer de 
reduire leur enorme excedent commercial, en 
1978, en augmentant considerablement la 
demande interne, et en essayant de retablir 
un equilibre approximatif dans la balance des 
paiements pour l'annee ft.scale 1979. 

Dans la mesure ou les decisions prises 
seront respectees, l'accord conclu a Tokyo 
aura fait un grand pas en avant pour reduire 
les frictions actuelles ehtre le Japon et les 
Etats-Unis, qui en etaient meme arrives au 
point de s'accuser mutuellement. 11 est clair 
que les Japonais ont pris le temps d'examiner, 
avec minutie, les reactions negatives 
qu'avaient eues les Americains a l'issue des 
premieres conversations sur le commerce 
americano-japonais, conversations que 
M. Strauss avait qualifiees de "bien en de<;a 
de ce que nous attendions". 
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Le "repit" de Tokyo, cependant, 
est considere par certains specia­
listes comme n'etant qu'un pas en 
arriere sur une route conduisant a 
l'abll:ne; la sante economique du 
monde libre n'est pas brillante. 

Le dollar americain ne cesse de 
baisser depuis un an. Vers la fin de 
l'annee 1977, il a franchi un nou­
veau cap de baisse en atteignant le 
taux de 240 yen japonais pour un 
dollar. Cinq mois auparavant, il 
valait entre 265 et 270 yen. 

Parallelement a la chute du dol­
lar, le desequilibre du commerce 
exterieur des Etats-Unis atteint 
un niveau alarmant. Le deficit de 
la balance des paiements ameri­
caine - les importations de mar­
chandises et de services depassant 
les exportations - arriva au chif­
fre vertigineux de 30 milliards de 
dollars en 1977. 

Les enormes depenses, occasion­
nees par l'achat de petrole a 
l'etranger, jouent un role impor­
tant dans le deficit commercial 
americain. Au cours du voyage 
que le president Carter a effectue 
au mois de janvier dans plusieurs 
capitales etrangeres, les dirigeants 
d'Arabie Saoudite ont prie le chef 
d'Etat americain de prendre des 
mesures d'urgence pour remedier a 
l'affaissement du dollar, qui mena­
c;ait la valeur des 60 milliards de 
dollars que le Saoudiens ont 
immobilises dans les reserves ame­
ricaines. 

D'une maniere tres significative, 
le lendemain meme de l'entretien 
qu'il avait eu avec le roi Khalid et 
le prince heritier Fahd, M. Carter 
annonc;ait la mise en oeuvre d'un 
plan de soutien du dollar. Par con­
trecoup, la monnaie americaine 
connut une soudaine reprise tech­
nique. Mais tous les experts s'ac­
cordent a dire que le plan - qui 
consistait a emprunter d'enormes 
sommes en monnaie etrangere des­
tinees a eponger le surplus de dol­
lars - n'etait, au mieux, qu'une 
mesure provisoire. 

La seule ve~itable solution, 
comme l'a conseille le Shah d'Iran 
au president Carter lors de ce 
meme voyage, est que l'Amerique 
economise son energie et reduise 
considerablement ses importations 
de petrole. Quoi qu'il en soit, le 
programme pour l'energie, propose 
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par le president Carter, reste blo­
que au C0ngres, ses opposants pre­
tendant qu'il n'encourage pas 
assez une plus ample recuperation 
des sources de fuel domestique. 

Si le probleme des importations 
de petro~ est effectivement tres 
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grave, ce n'est pas pour autant le 
seul dans l'affaire. 

Une partie considerable du defi­
cit commercial de 1977 - a savoir 
8 milliards et demi de dollars -
est due a un seul pays, en l'occu­
rence le .Japon, qui a enregistre 
pour 1977 un excooent commercial 
de quelque 15 milliards. Cela signii­
fie que le deficit americain dans les 
echanges americano-japonais 
represente pres de la moitie de 
l'excedent de ce pays d'Asie. 

Apres les negociations commer­
ciales de decembre 1977, qui 
n'avaient pas ete concluantes, les 
autorites americaines avertirent 
les japonais que si ces derniers ne 
presentaient pas une serie de nou-

velles propositions substantielles, 
le choeur des voix, de plus en plus 
nombreuses en faveur du protec­
tionnisme aux Etats-Unis, allait 
finir par elever un grondement dis­
cordant. Et le crescendo des pro­
testations ne vient pas seulement 
d' Amerique ... 

Les pays du . Marche commun 
doivent aussi faire face a un 
enorme deficit dans leurs ech'anges 
commerciaux avec le Japon, qui 
s'eleve a 5 milliards de dollars par 
an. Et pour la zone de l'Australa­
sie, le Premier ministre neo-zelan­
dais, M. Robert Muldoon, lance 
l'avertissement suivant: si le 
Japon refuse d'ouvrir ses portes a 
une plus grosse quantite de boeuf 
et de produits laitiers. en prove­
nance de Nouvelle-Zelande, celle­
ci arretera de delivrer aux bateaux 
japonais des permis de peche leur 
permettant d'operer dans leurs 
eaux territoriales. 

M. Muldoon s'est exprime en 
termes qui revelent le ton parfois 
acerbe de la bataille commerciale, 
internationale, qui bouillonne 
actuellement: "II est temps que le 
Japon soit entraine, de gre ou de 
force, dans une communaute 
moderne d'echange international". 

L' elan protectionniste 

Les membres du· Congres des 
Etats-Unis subissent de plus en 
plus de pressions les incitant a 
prendre des mesures qui visent a 
enrayer les suppressions d'emplois 
et qui frappent les industries les 
unes apres les autres; ces mesures 
sont causees par !'importance des 
produits importes et vendus a un 
prix inferieur. 

Selon un rapport paru dans 
Business Week, les libre-echangis­
tes du gouvernement perdent des 
amis au sein du Congres et du 
mouvement ouvrier a une rapidite 
inquietante. On assiste, par contre, 
a un retour en force des partisans 
de toute une serie de mesures de 
protection tarifaire et restrictions 
quantitatives a !'importation. 
' Fabriques de chaussures, de 

televiseurs, industries metaHurgi­
que, textile, sucriere, la liste est 
longue et la tension monte. 

La politique gouvernementale 
consiste generalement a essayer 
d 'eteindre un feu de broussailles a la 
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fois. Un exemple de cette methode 
consistant a aborder les problemes 
l'un apresl'autre aetefournirecem­
ment par la mise en oeuvre d'un sys­
teme de "prix de reference", qui 
interdit la vente d'acier importe au 
dessous de certains prix fixes sur la 
base d'une formule qui tient com pte 
des prix d~ revient de la production 
japonaise. 

Washington etait somme d'in­
tervenir pour soutenir l'industrie 
metallurgique americaine, face a 
une augmentation des importa­
tions de pres de 50 p. cent depuis 
1975, qui avaient fait main basse 
sur 20 p. cent du marche ameri­
cain. Des acieries ultra modernes 
au Japon, en Coree, en Europe 
occidentale et ailleurs produi­
saient a meilleur compte qu'aux 
Etats-Unis. Les autorites de ce 
pays, ayant note de nombreux cas 
de production excedentaire dans" 
des usines de l'etranger, ont 
declare que l'acier etait ecoule a 
perte en direction des Etats-Unis. 
Que ces affirmations soient entie­
rement vraies ou non, le fait est 
que, rien qu'en 1977, 60 000 
ouvriers metallurgistes americains 
ont perdu leur emploi a cause des 
importation~. Les specialistes de 
l'industrie affirment que 96 000 
autres emplois devront etre sup­
primes si on laisse les importations 
s'emparer d'encore 10 p. cent du 
marche. D'ou la nouvelle formule 
du "prix de reference". 

Toutefois, le ralentissement 
dans l'industrie metalh,1.rgique 
n'est pas particulier aux Etats­
Unis. Les autorites europeennes 
ont ete promptes a faire echo aux 
declarations du president Carter 
affirmant le caractere internatio­
nal de la crise de cette branche. 

Au cours des vingt dernieres 
annees, les pays sous-developpes 
ont cree, les uns apres les autres, 
leurs propres industries metallur­
giques de prestige, barrant ainsi la 
route aux marches traditionnels 
pour les exportations, et ajoutant 
encore du rendement a un marche 
dej:a encombre. 

Il en resulte que les acieries 
europeennes ont une production 
encore plus excedentaire que les 
americaines, et il faut faire face a 
de nombreux problemes du meme 
ordre. · 
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Le nombre d'emplois dans l'in­
dustrie metallurgique d'Allema­
gne de l'Ouest - la "locomotive" 
economique du Marche Commun -
a tellement baisse qu'il est revenu 
a celui de 1961. Depuis le debut de 
l'annee, 10 000 ouvriers metallur-
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gistes ont ete licencies en Allema­
gne, et 30 000 autres travaillent 
sous contrat a court terme. 

En trois ans, le produit net des 
exportations d'acier a diminue de 
plus de 50 p. cent. D 'autre part, au 
cours des quinze derniers mois, le 
taux de penetration de racier etran­
.ger, en Europe, a fait une.ascension 
rapide de 40 p. cent. Contrairement 
au marche de l'acier americain qui a 
connu un "boom" au debut de 1976, 
la crise europeenne traine depuis 
deux ans. 

La proposition de compromis, 
pour la metallurgie, suit un 
modele etabli au debut de l'annee, 
lorsque les Etats-Unis ont mis en 
oeuvre ce que l'on appelle "les 

accords visant a ordonner les 
echanges", euphemisme qui veut 
dire en gros: restrictions destinees 
a proteger les industries de la 
chaussure et de la television en 
couleur. 

C'est ainsi que, tandis que le 
president Carter continue a oeu­
vrer en faveur du libre echange et 
d'une nouvelle serie de diminu­
tions des tarifs fixes lors des pro­
chaines negociations du G.A.T.T. 
(General Agreement for Tariffs 
and Trade), au Congres, les parti­
sans de la theorie opposee 
deploient une grande energie et 
usent de toute leur influence. 
Selon un membre du Cohgres, "les 
Constitutions ne sont pas basees 
sur le libre-echange; elles sont 
basees sur le protectionnisme." 

Les avantages du libre-echange 
sont flous et difficiles a definir clai­
rem en t. Dans l'emotion du 
moment, les protestations d'eco­
nomistes qui affirment que les 
marchandises importees contri­
buent a maintenir le bas niveau 
des prix des biens produits sur 
place (et ont ainsi aide a freiner 
l'inftation), passent souvent ina­
per~ues. Par contre, ·Si une usine 
de chaussures vient a fermer, les 
dirigeants syndicalistes d'une part 
et les representants de l'industrie 
de l'autre se precipiteront a Was­
hington pour obtenir de toute 
urgence une entrevue avec le 
membre du Congres de la region. 

Libre-echange 

Il n'est pas etonnant que la philo­
sophie du libre echange, dans son 
ensemble, soit sujette a des atta­
ques. Lors des recents entretiens 
de l'AFL-CIO (groupements de 
syndicats americains) qui se sont 
tenus a Los Angeles, le president 
George Meany a mentionne 
"l'eventualite fort probable" qu'en 
1978, l'AFL-CIO use de toute son 
influence dans le sens d'une legis­
lation restrictive. Ce dirigeant 
syndicaliste de 83 ans ajoutait: 
"Le libre-echange est pire qu'une 
plaisanterie. Il conduit au desas­
tre. Voici la solution: "Ce que vous 
voulez que les autres fassent pour 
vous, faites-le de meme pour eux" -
barriere pour barriere, porte fer­
mee pour porte fermee . .. " 

Apparemment, M. Meany ne 
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semble guere inquiet devant la 
possibilite d'une guerre commer­
ciale. "Nous nous en sortirons 
pour la bonne raison que nous 
tenons le marche, dit-il. Nous 
avons le plus grand marche du 
monde a l'interieur meme de notre 
pays." 

M. Meany a omis de parler du 
fait que neuf millions d'Ameri­
cains - ce qui represente environ· 
10 p. cent de la force de travail, 
gagnent leur vie d'une maniere ou 
d'une autre grace aux importa­
tions. Qu'adviendrait-il de leurs 
emplois dans le cas d'une guerre 
gerieralisee? 

Augmentation des depenses 
militaires au Japon 

La pression que les Etats-Unis 
vont exercer sur le Japon, dans les 
mois a venir, surtout si le desequi­
libre commercial ne se retablit pas 
de lui-meme comme on l'espere, 
pourrait avoir des consequences 
indesirables. 

M. Tadae Talmbo, redacteur du 
service etranger de Jiji Press, 
organisme sous tutelle gouverne­
mentale, exprirne ses craintes au 
sujet du danger que peuvent pre­
senter les effets secondaires: "Je 
suis pessirniste en ce qui concerne 
les relations americano-japonaises. 
De nombreux problemes viennent 
troubler nos ententes: le desequili­
bre commercial, les negociations 
sur !'aviation et la peche, et, bien 
sur, la question du recyclage des 
materiaux atomiques. 

"Ce qui m'inquiete beaucoup, ce 
sont les depenses militaires. On 
sent couver aux Etats-Unis un 
mecontentement venant du fait 
que le Japon consacre moins de 1 
p. cent de son produit national 
brut a sa defense. Une fac;on de 
reduire les difficultes economiques 
des Etats-Unis, selon les autorites 
de ce pays, serait de demander au . 
Japon: premierement, d'ameliorer 
sa capacite de defense; deuxieme­
ment, de partager les depenses 
occasionnees par la gestion des 
installations militaires d'outre­
mer; et troisiemement de prendre 
a sa charge une bonne partie de 
l'aide aux pays du Sud-Est asiati­
que. J'ai !'impression qu'a l'avenir, 
les Etats-Unis vont fortement 
pousser le Japon dans cette voie." 
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Dans une conversation dont le 
texte fut publie dans le mensuel 
des affaires publiques de Tokyo, 
Chico Koren et repris dans Atlas 
World Press Review, M. Tak.ubo 
ajoutait: "Nous n'avons que trois 
moyens de survivre en tant que 
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nation. La premiere est de decou­
vrir des richesses naturelles au 
Japon; la deuxieme est de les ache­
ter' aux autres; et la troisieme est 
de s'en emparer par la force, sans 
payer. Jusqu'a present, nous nous 
sommes efforces de gagner autant 
d'argent que nous p"ouvio111s pour 
pouvoir acheter les produits de ces 
richesses aux autres pays, grace a 
cet argent. Mais quJallons-nous 
faire si nous ne pouvons pas conti­
nuer de cette maniere? Nous pou­
vons nous fiicher encore une fois. 
Il ne faui pas oublier que c'est 
!'embargo commercial des Etats­
Unis qui a mis le feu aux poudres 
dans le Pacifique pendant la 
Seconde Guerre mondiale." 

M. Takashi Hosom, conseiller 
de la Banque de l'Industrie du 
Japon, ajoutait dans le meme arti­
cle: "Le pacifisme n'est pas ancre 
profondement au Japon. Il y a 
toujours un danger, car il peut se 
fiicher et se retourner dans le sens 
inverse." 

Le Japon peut changer rapide­
ment 

Les Americains en sont arrives a 
ne plus faire grand cas du Japon 
moderne. A la fin de la Seconde 
Guerre mondiale, les Japonais ont 
renonce au militarisme en allant 
jusqu'a interdire la guerre et la 
declarer hors la loi dans leur cons­
titution, meme en tant que 
recours pour l'Etat. 

A la place, la nation japonaise a 
dirige tous ses efforts de recons­
truction vers le commerce interna­
tional. Son but etait d'arriver en 
tete du point de vue commercial; 
devenir une super-puissance eco­
nomique, non pas militaire. La 
defense militaire du pays etait 
prise en charge presque complete­
ment par le pays qui avait vaincu 
le Japon au moyen de l'arme ato­
mique, c'est-a-dire les Etats-Unis. 

Cependant, de meme que le 
Japon a fait volte-face par un con­
sensus commun il y a 32 ans, il 
pourrait se retourner encore une 
fois, pratiquement d'un jour a 
l'autre, dans le cas ou !'edifice du 
commerce international ( chemin 
choisi par ce pays pour atteindre .le 
statut de puissance mondiale) 
Viendrait a s'ecrouler. 

L'Europe en difficulte 

L'Organisation de cooperation et 
de developpement Economique 
(0.C.D.E.) vient de publier une 
etude serieuse qui fait !'analyse de 
la langueur economique du monde 
libre. Ses 24 membres representent 
a peu pres !'ensemble du monde 
industrialise non communiste. 

Selon l'O.C.D.E., le veritable 
point critique n'est ni le Japon ni 
les Etats-Unis, mais !'Europe. 
Pour les quatre principales econo­
mies europeennes, celles de l' Alle­
magne de l'Ouest, de la France, de 
la Grande-Bretagne et de l'Italie, 
la croissance moyenne n'a pas 
depasse 2 p. cent cette annee, 
c'est-a-dire exactement la moitie 
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de la croissance au cours de l'an­
nee 1976. 

Les previsions pour 1978 ne sont · 
guere plus encourageantes. 
L'O.C.D.E. ne prevoit pas plus de 
2,5 p. cent pour l'Europe occiden­
tale. 

Le ralentissement du commerce 
international provoque une situa­
tion beaucoup plus grave pour les 
pays d'Europe occidentale que 
pour les Etats-Unis, car ils depen­
dent pour une tres large part des 
ventes a l'etranger. 

Pour la France et l'Allemagne de 
l'Ouest, les echanges exterieurs 
representent a peu pres 25 p. cent du 
produit national brut. Dans le cas 
d'un plus petit pays, comme les 
Pays-Bas, le commerce exterieur 
peut atteindre plus de la moitie de 
toute l'activite economique. 

Venant des Etats-Unis, une 
mesure, ou l'ombre d'une mesure, 
visant a proteger ses industries -
meme si les Europeens ont eux­
memes recours a de telles mesures 
restrictives pour regler leurs pro­
blemes avec le Japon - fait' fremir 
les pays europeens. Ceux-ci crai­
gnent que les contraintes ameri­
caines ne deviennent pretexte, 
pour le monde entier, a elever des 
barrieres commerciales du meme 
ordre a l'encontre des exportations 
en provenance de l'Europe. 

Les Europeens, principalement 
les Allemands de l'Ouest, sont tres 
inquiets de l'affaissement du dol­
lar. Jusqu'a ce que le president 
Carter eut pris des mesures visant 
a retablir la situation au mois de 
janvier, les banquiers allemands 
accusaient !'administration Carter 
d'etre passee d'une "negligence 
benigne" vis-a-vis du dollar a une 
"negligence maligne". Avant que 
Washington ne decidat d'agir, les 
Europeens avaient prete !'equiva­
lent de 30 milliards de dollars pour 
tenter - vainement - de mettre 
un terme a la chute du dollar. En 
opposition a cela, les Etats-Unis 
eux-memes avaient depense moins 
de 500 millions de dollars. 

Les Europeens disaient que les 
Etats-Unis n'etaient pas interve­
nus expres, car ils savaient qu'un 
dollar devalue leur permettrait 
d'augmenter leurs exportations en 
direction du continent europeen. 
Mais cela a aussi de dangereux 
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effets secondaires. Comme le rap­
portait le Wall Street Journal, 
depuis Bonn: "L'Allemagne Fede­
rale declare que, si le dollar conti­
nue encore a baisser, elle ne sera 
plus en mesure de remplir son role 
de locomotive de·l'Europe. En rea-
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lite, les autorites allemandes disent 
en prive que, si le dollar reste a son 
niveau actuel, il se pourrait que l'e­
conomie allemande reste stagnante 
l'an prochain. Ils ajoutent que si le 
dollar poursuit son affaissement 
jusqu'a un taux de 2 deutsche mark 
pour un dollar, la croissance zero 
semble certaine, et le reste de !'Eu­
rope pourrait sombrer dans la reces­
sion." 

La depeche du Journal ajoutait: 
"Outre cela, le dollar exerce sur les 
Europeens une forte influence 
aussi bien psychologique qu'eco­
nomique. Un dollar qui s'affaisse 
jette le doute sur !'attitude de 
!'administration Carter vis-a-vis 
de l'Europe et sur la capacite de 

l'Amerique a aider les economies 
non-communistes." 

Alors, OU en est-on a l'heure 
actuelle? Pour le moment, il sem­
ble que les Etats-Unis et le Japon 
soient encore en mesure de s'abs­
tenir, provisoirement, de toucher 
le centre vital de leurs economies 
respectives en ayant recours au 
protectionnisme. 

Neanmoins, en l'absence d'une 
politique de l'energie efficace, les 
Etats-Unis continuent a engloutir 
de grosses quantites de petrole en 
provenance de l'etranger. L'econo­
mie mondiale montre peu de 
signes de croissance dans l'avenir 
immediat. Et partout, les pays 
sont inquiets des effets de demem­
brement politique dus a !'augmen­
tation du chomage. 

M. Willy Brandt, dirigeant 
socialiste allemand et ancien 
chancelier de 1'Allemagne Fede­
rale, declare que si les pays deve­
loppes ne renoncent pas a leurs 
politiques protectionnistes, le 
monde pourrait sombrer dans une 
crise aussi grave que celle qu'il a . 
traversee durant les annees 30. 

"C'est deplorable, ajoute 
M. Brandt, le poison du protec­
tionnisme gagne du terrain, en 
particulier aux Etats-Unis, y com­
pris dans les syndicats. Il y a aussi 
des signes semblables a ceux-la 
dans d'autres pays, en Europe par 
exemple." 

Cela ne devrait pas etre une sur­
prise pour ceux de nos lecteurs qui 
connaissent La Pure Verite depuis 
longtemps. Des le . debut des 
annees 50, les redacteurs de ce 
magazine ont predit qu'une guerre 

. economique eclaterait au sein des 
economies du monde libre; que, 
resultant de la debacle du com­
merce international et d'une even­
tuelle crise economique mondiale, 
!'edifice meme de !'alliance con­
clue a la fin de la Seconde Guerre 
mondiale s'ecroulerait ... 

Nous avons informe nos lecteurs 
de la probabilite d'une remilitari­
sation du Japon et d'une puissante 
union europeene sous domination 
allemande qui, en dernier ressort, 
se separerait et s'opposerait aux 
Etats-Unis. 

Aujourd'hui, tout est pret pour 
l'entree en scene de ces evene­
ments. o 
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I 
par Robert A. Ginskey/ 

N
ous vivons dans une 
societe qui semble obse­
dee par le sexe. La sexua­
lite impregne une grande 

partie de nos programmes de radio 
et de television; livres, films, jour­
naux et magazines explorent sans 
cesse tous les aspects de ce theme 
fascinant. Indubitablement, le 
sexe fait vendre. 

Mais quelle est l'origine du 
sexe? Qui l'a invente? Le sexe est­
il le resultat de la duree .et 
des hasards de !'evolution? 
De mutations bacteriennes? 
De peines d'amour amibiennes? 
Ou est-il le produit du genie 
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rfn c.rea l'homme et la 
femme ... " Mythe antique 
proclame par des peuples 
primitifs, ignorants des 
hypotheses de l'evolution? 
Ou verite ineluctable, revelee 
par l'Ecriture et appuyee 
par des faits scientifiques? 

inventif d'un Dieu Createur? 
Examinons !'explication evolu­

tionniste habituellement donnee 
de l'origine du sexe. En se basant 
sur l'etude des fossiles, les paleon-

tologues croient pouvoir affirmer :§ 

que des methodes de reproduction ~ 
non sexuelles (telle la division $ 
binaire) ont existe sur la terre -~ 
depuis quelque deux milliards et ~ 
demi d'annees chez des especes tel- ~ 
les que les bacteries et les algues 
bleues et vertes. 

Par contre, la reproduction 
sexuee; toujours selon les ensei­
gnements tires des fossiles, n'existe 
que depuis 600 millions d'annees 
environ. La theorie evolutionniste 
actuelle affirme, des lors, que les 
organismes sexues doivent etre 
derives, a l'origine, de creatures 
"primitives" asexuees. 
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Sans doute est-il possible d'ali­
gner les organism es exist ant 
aujourd'hui, et de montrer la pro­
gression qui va de la reproduction 
asexuee simple de l'amibe, . aux 
comportements sexuels incroya­
blement complexes des oiseaux, 
des mammifores et de l'homme, en 
passant par les moeurs sexuelles 
deja plus evoluees des insectes et 
des poissons. Mais, . en fait, cette 
"chaine" n 'est guere probante. En 
realite, meme des creatures sim­
ples ont souvent des habitudes 
sexuelles incroyablement com­
plexes. 

Le sexe est-ii necessaire? 

Les biologistes soulignent souvent 
que le sexe - combinaison de 
caracteristiques provenant de 
deux parents similaires, mais gene­
tiquement distincts - est absolu­
ment essentiel aux variations 
significatives de la descendance 
qu 'exigent les changemen ts 
evolutifs. 

"La reproduction asexuee four­
nit des copies, identiques aux cel­
lules parentes, a moins qu'une 
mutation nouvelle ne produise un 
changement mineur", dit le 
Dr Stephen Jay Gould, professeur 
de biologie, de geologie et d'his­
toire des sciences a l'universite de 
H$trvard. "Mais de telles muta-

. tions sont peu frequentes, et les 
especes asexuees ne -maintiennent 
pas une variabilite suffisante pour 
realiser des changements evolutifs 
significatifs." 

Autrement dit, les partisans de 
l'evolution affirment que le sexe 
est absolument indispensable pour 
produ1re des innovations chez les 

· etres vivants. Dans un monde 
asexue, il n'y aurait guere d'espoir 
de voir changer les formes de vie. 

Les mutations qui se produisent 
dans les organismes asexues, 
comme le note Gould, ne provo­
quen t que de legeres variations, 
dans des limites tres etroites. 

Mais c'est la que reside l'un des 
plus grands paradoxes de l'evolu~ 
tion: si tous les organismes supe­
rieurs sont issus de formes de vie 
unicellulaires, et si ces formes uni­
cellulaires originelles etaie~t ase­
xuees; si, en outre, la division 
cellufaire de ces protozoaires pri­
mordiaux n'engendrait guere de 
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La vie sexuelle du moustique 
La vie sexuelle du moustique 
permet une etude fascinante des 
complexites cachees de ce que 
l'on considere, habituellement, 
comme un organisme "simple". 

La vie du moustique debute 
par la fecondation d'un oeuf qui 
subit ensuite une remarquable 
transformation en quatre phases. 
C'est ainsi qu'au cours de la 
metamorphose qui conduit du 
stade larvaire a la pupation, le 
tractus alimentaire est complete­
ment remodele, suivant que le 
futur insecte sera male ou 
femelle. 

Le manque de place ne nous 
permettant pas de decrire tous 
les . mysteres et les complexites 
qui entourent la vie sexuelle du 
moustique, bornons-nous a en 
examiner un aspect specifique: le 
changement deconcertant que 
subit l'anatomie du male pour 
permettre l'accouplement des 
moustiques de l'espece Aedes 
Aegypti. 

En quoi consiste ce change­
ment? Peu apres l'eclosion du · 
moustique male adulte, l'extre­
mite de son abdomen est soumis 
a une etrange rotation. Les deux 
derniers segments de !'abdomen 
commencent a tourner et, en l'es­
pace de 20 heures, effectuent une 
rotation de 180 degres. Autre­
ment dit, l'extremite posterieure 
du male se retourne de haut en 
bas, et de fac;on permanente. 
L'abdomen de la femelle, par 
contre, conserve sa position ini­
tiale. 

Cette curieuse torsion est abso-

. lument indispensable a l'accou­
plement, etant donne qu'il faut 
que le male Serre la femelle d'une 
fac;on tres compliquee pour que 
la fecondation puisse avoir lieu. 
Une rotation partielle, de 90 
degres, par exemple, serait inope­
rante. 

Comment une rotation aussi 
re vol u tionnaire pourrai t-elle 
s'etre developpee par evolution? 
D'apres la theorie evolutionniste, 
les changements s'accumu1ent 
pendant de tres longues.periodes, 
dans les organism es, avant 
d'aboutir un jour a une creature 
superieure. S'il s'agit de pattes 
qui s'allongent ou de cornes qui 
grandissent, un tel concept peut 
avoir un sens. Toutefois, ima­
gine-t-on des moustiques males 
apprenant lentement, pendant des 
millions d' annees, a retourner leur 
extremite abdominale pour etre 
en mesure de s'accoupler avec la 
femelle? Si le moustique male n'a­
vait pas possede, des l'origine, l'ap­
titude a effectuer cette rotation, 
qui devait . necessairement etre 
complete, il n'y aurait pas eu de 
fecondation et l'espe<;:e serait 
aujourd'hui eteinte. Souvenons­
nous, au surplus, que la rotation 
abdominale du male n'est qu'un 
exemple de la serie de transforma­
tions et de changements spectacu-
1 a ires qui son t essen tiels a 
l'accouplement et a la reproduc­
tion des moustiques. 

Les complexites de la vie du 
moustique temoignent eloquem­
men t du genie inventif de 
Dieu. D 
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Sexe a heure fixe 
Certaines nuits de printemps et 
d'ete, les plages sablonneuses de 
la Californie sont le theatre d'un 
etrange spectacle, du a un petit 
poisson argente appele "gru­
nion". Par milliers, ces poissons 
emergent de l'ocean pour frayer 
dans re sable humide des plages, 
guides par une mysterieuse et 
stupefiante "horloge" interieure. 
Cette intuition precise du 
moment propice est d'ailleurs 
une condition essentielle a leur 
survie. 

Pour comprendre quelques­
unes des raisons pour lesquelles 
la vie sexuelle de ce poisson offre 
un aussi remarquable exemple 
d'"horloge vivante", il faut se 
rappeler certaines particularites 
des marees de l'ocean. 

Tout d'abord, il y a deux 
marees basses et deux marees 
hautes toutes les 25 heures envi­
ron. Ensuite, les marees les plus 
hautes se produisent au moment 
de la pleine lune et de la nouvelle 
lune (a intervalles de deux semai­
nes environ). 

Le "grunion" fraye, avec tres 
peu d'ecart, a la maree haute, les 
deuxieme, troisieme et quatrieme 
nuits apres la pleine lune et apres 
la nouvelle lune, c'est-a-dire 
apres les plus hautes marees du 

mois (a un moment ou les marees 
hautes declinent). 

Etant donne qu'en periode de 
marees montantes, la mer enleve 
du sable aux plages, tandis 
qu'elle en apporte lorsque les 
marees descendent, les "gru­
nions" frayent done pendant les 
nuits et aux heures de la nuit ou 
leurs oeufs seront recouverts par 
le sable. S'ils frayaient pendant 
la periode du mois OU les marees 
augmentent d'amplitude, OU a 
une heure de la nuit ou la maree 
est montante, leurs oeufs 
seraien t em portes par les marees 
successives, et l'espece s'etein~ 

drait. 
En outre, leurs oeufs ayant 

besoin de neuf jours pour se 
developper, les poissons doivent 
frayer a un moment tel que ces 
oeufs puissent sejourner neuf 
jours dans le sable avant d'etre 
emportes par le fiot. Les oeufs 
deposes aux cours des deuxieme, 
troisieme et quatrieme nuits, sui­
vant les plus hautes eaux, eclo­
sent generalement entre une et 
trois nuits avant les plus hautes 
eaux suivantes. Si le frai avait 
lieu plus tard que les trois nuits 
mentionnees plus haut, les oeufs 
seraient entraines avant leur 
eclosion. 

Enfin, il est essentiel que les 
oeufs eclosent quelques minutes 
apres avoir ete agites, mais non 
avant. Si l'eclosion se produisait 
des que les oeufs avaient ete 
mouilles, les alevins mourraient 
sans doute prematurement. Dans 
la nature, l'agitation vitale inter­
vient au moment ou les oeufs 
sont liberes du sable par les 
vagues des marees montantes. 

Le "grunion" doit done fenir 
compte d'une multitude de fac­
teurs pour se reproduire. Nul ne 
connait exactement le meca­
nisme qui commande le minu­
tage de son comportement, mais 
il est incontestablement precis, 
sans quoi l'espece n'aurait guere 
de chance de se maintenir. 

Comment ce poisson a-t-il 
acquis son sens stupefiant du 
temps? S'il avait du le "develop­
per" au cours d'une evolution 
etalee sur des milliers OU des 
millions d'annees, il y a long­
temps que l'espece aurait dis­
paru! 

La vie sexuelle a heure fixe du 
"grunion" constitue vraiment un 
spectacle impressionnant. L'in­
croyable et complexe intuition 
du temps que possede ce poisson 
temoigne puissamment de !'in­
tervention du Createur. o 
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variabilite clans les generations 
subsequentes (tous postulats fon­
damep.taux de la theorie evolu­
tionniste moderne), comment ces 
formes de vie asexuees ont-elles pu 
donner naissance a des organismes 
sexuellement superieurs? 

Et pourquoi, si la reproduction 
asexuee est capable de donner une 
descendance viable, les animaux 
ont-ils du adopter la methode 
sexuee, beaucoup plus compli­
quee? 

Le sexue contre l'asexue 

Le grand avantage de la reproduc­
tion asexuee est, en effet, sa fiabi­
lite jointe a sa simplicite. Pour les 
organismes unicellulaires, une 
simple division suffit. La reproduc­
tion sexuee, en revanche, exige que 
deux individus se rencontrent et 
s'accouplent afin que leurs game­
tes - ovule et sperme - fusioh­
nent, puis se divisent pour creer 
un nouvel organisme semblable au 
leur: La reproduction asexuee est 
en outre plus rapide; elle permet 
une proliferation beaucoup plus 
acceleree d 'une population que la 
reproduction sexuee . . 

Etant donne ces nombreux 
avantages de la reproduction · 
asexuee, on voit mal pourquoi des 
creatures asexuees auraient 
recours au sexe; de toute evidence, 
elles n'en ont nullement besoin 
pour se perpetuer, comme en 
temoignent les deux milliards et 
demi d'annees de reproduction 
bacterienne asexuee sans change­
men ts significatifs. 

Bien entendu, le sexe peut se 
reveler plus souhaitable en raison 
du fait qu'il permet d'obtenir une 
progeniture plus diversifiee, et 
peut-etre plus apte a s'adapter a 
l'evolution des milieux. Mais on ne 
saurait attendre d'aucune crea- . 
ture asex.uee qu'elle "sache" que le 
sexe vaut mieux. Et si l'on consi­
dere les difficultes considerables 
qu'implique le passage de l'asexue 
au sexue, il n'est pas surprenant 
que la theorie evolutionniste 
eprouve enormement de peine a 
expliquer !'apparition du sexe. 

Le sexe, clans toute sa diversite, 
ne peut etre le resultat de muta­
t ions aleatoires. Il doit etre l'oeu­
vre d'un Grand Inventeur et d'un 
Grand Createur. o 
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revolution, le sexe et la fourmi 
La chose peut paraitre surpre­
nante, mais la minuscule fourmi 
constitue l'un des plus grands 
defis a l'opinion selon laquelle le 
sexe serait le produit de !'evolu­
tions, tandis que !'evolution 
constituerait le resultat naturel 
de la rep:roduction sexuee. 

Un premier probleme reside 
clans !'existence d'ouvrieres 
femelles steriles clans la commu­
naute des fourmis. Charles Dar­
win, le ''pere" de la theorie de 
!'evolution, ne craignait-il pas 
que !'existence de ces ouvrieres 
"neutres" ne soit "fatale a toute 
la theorie"? Dans son ouvrage De 
l'origine des especes, paru en 
1859, Darwin ecrit: "La fourmi 
ouvriere est un insecte qui differe 
largement de ses parents, et qui, 
pourtant, est absolument sterile; 
elle ne peut des lors, a aucun 
moment, avoir transmis a sa pro­
geniture des modifications 
successivemen t acquises de 
structure ou d'instinct. 

, "On peut done se demander, 
poursuit Darwin, comment il est 
possible de concilier ce cas avec 
la theorie de la selection natu­
relle." 

Les evolutionnistes contempo­
rains avancent l'hypothese que, 
peut-etre, des mutations fortui­
tes ou des recombinaisons sexuel-

les clans les genes des fourmis 
reines ont pu donner lieu a la 
rernarquable diversite d'ouvrie­
res,. hautement adaptees, que l'on 
trouve aujourd'hui clans les four­
milieres. Apres tout, contraire­
ment aux ouvrieres, les fourmis 
reines sont des creatures sexuees 
et, par consequent, selon la theo­
rie de !'evolution, on pourrait 
s'attendre a ce qu'elles evoluent 
plus vite, engendrant chez 1eur 
progeniture une grande diversite 

· d'innovations. 
Ma!s les faits ne corroborent 

·pas cette hypo these. Des fourmis 
fossilisees - males, femelles et 
ouvrieres - datant de quelque 
70 millions d'annees paraissent 
identjgues aux especes vivant de 
nos jours. Les fourmis reines sont 
le resultat d'une reproduction 
sexuee. Mais l'enigme, c'est que 
le sexe, source presumee d'une 
diversite et de changements con­
siderables dans !'evolution, sem­
ble n'avoir pu produire aucun 
changement important depuis 
l'epoque des fourmis fossilisees. 
Avec ou sans sexe, le fai t est que, 
depuis des millions d'annees, la 
fourmi n 'a pas evolue. 

Et c'est bien pourquoi la 
minuscule fourmi lance un defi 
majeur aux concepts darwiniens 
de !'evolution. o 
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Nous invitons nos lecteurs a 
nous envoyer /es questions 
qu 'ifs pourraient avoir sur des 
sujets bibliques, prophetiques 
OU doctrinaux, et meme eel/es 
concernant f'Histoire ou la vie 
chretienne proprement dite. 
Bien qu 'il ne nous soit pas pos­
sible de repondre a toutes leurs 
questions dans cette revue, 
neanmoins, nous tiicherons de 
faire paraitre, selon f'espace 
dont nous disposons, eel/es 
q'!i presentent le plus d'interet 
pour le plus grand nombre. 
Envoyez VOS questions a-f'un 
de nos bureaux le plus proche 
de votre domicile, en indiquant 
la mention "pour LA PURE 

VERITE". Nos adresses figurent 
a /'interieur de la couverture. 

Q Dans Luc 6:35, nous lisons: 
"Mais aimez vos ennemis. fai­

tes du bien, et pratez sans rien espe­
rer ... " En ce qui concerne le prat 
d'objets a certaines personnes, OU 

d'argent a d'autres, je peux en voir 
l'utilite a l'interieur d'un groupe 
determine (famille, Eglise, etc.), mais 
je ne vois pas en quoi prater au 
monde, au sens large du terme, a 
quelque chose d'utile OU mame de 
bon. Afin de faire face a la presente 
situation economique mondiale. ii ne 
m'est pas possible de "prater sans 
rien esperer", simplement pour le 
plaisir de prater. Si c'etait le cas, je 
me retrouverais bientot sans le sou 
et. neuf fois sur dix, la personne qui 
en beneficierai,t aurait tot fait de dis­
siper mes biens; . j'aurals alors jete 
mes perles devant les pourceaux. 

G. T. 

R II taut lire Luc 6:35 dans son 
contexte : "'Mais je vous 

dis . . _ Aimez vos ennemis, faites 
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du bien a ceux qui vous ha"issent, 
benissez ceux qui vous maudissent, 
priez pour ceux qui vous maltrai­
tent ... Ce que vous voulez que les 
hommes fassent pour vous. faites-le 
de meme pour eux . . . Si vous fai­
tes du bien a ceux qui vous font du 
bien, quel gre vous en saura-t-on? 
Les pecheurs aussi agissent de 
meme. Et si vous pretez a ceux de 
qui vous esperez recevoir, quel gre 
vous en saura-t-on? Les pecheurs 
aussi pretent aux pecheurs, afin de 
recevoir la pareille. Mais aimez vos 
ennemis, faites du bien, et pretez 
sans rien esperer. Et votre recom­
pense sera grande. et vous serez fils 
du Tres-Haut, car ii est bon pour les 
ingrats et pour Jes mechants. Soyez 
done misericordieux, comme votre 
Pere est misericordieux" (Luc 6: 2 7-
36). 

Dans ce passage, le Christ Se 
dresse tout particulierement contre 
la loi de la vengeance - celle du 
talion ("'oeil pour oeil, dent pour 
dent ' ') - qui etait en. vigueur dans 
I' Ancien Testament. Jesus declare 
qu'un chretien ne doit pas se ven­
ger de son prochain, meme si celui­
ci lui a fait du tort; mieux vaut, en 
effet, etre Iese que chercher vous­
meme a en tirer vengeance. 

Cet enseignement n'est pas une 
incitation a preter a n'importe qui, 
en particulier a ceux qui veulent 
vous depouiller; c' est plutot une 
exhortation a etre misericordieux et 
charitable, a donner a ceux qui le 
meritent OU qui Ont besoin d'un 
secours temporaire, tout en etant 
conscient du fait qu'ils sont suscep­
tibles de ne jamais pouvoir vous 
rembourser. (Voir a ce sujet les 
avertissements que Jesus a donnes 
aux pharisiens dans Luc 14: 1 2-14.) 

Afin d'observer la Regle d'or ("Ce 

que vous voulez que Jes hommes 
fassent pour vous, faites-le . de 
meme pour eux"), un chretien doit 
prendre en consideration la capacite 
d'un debiteur eventuel a utiliser un 
pret avec sagesse - meme si cela 
devait le conduire a une experience 
negative, voire a la ruine, faute de 
ne pas en avoir fait un usage conve­
nable. Toutefois, si vous etes con­
vaincu que votre argent sera perdu, 
ii serait preferable de refuser, des le 
debut, le pret en question, la per­
sonne ayant sans doute-plus besoin 
d'un bon conseil que d'un pret. 

Ce passage n'enjoint done pas 
aux chretiens a distribuer leurs . 
biens sans discernement, mais plu­
tot a le faire de bon coeur et avec 
misericorde. 

Q La Bible dit-elle que les gens 
qui souffrent d'epilepsie ou -de 

convulsions sont possedes par des 
demons (Matth. ,-7: 14-18, Marc 
9:14-27, etc.)? Cela ne semble pas 
possible. s. K. 

R La Bible n'etablit pas de paral­
lele entre une personne fPOsse­

dee par un demon et une maladie 
quelconque. Bien que les sympt6-
mes mentionnes dans les versets 

· que vous citez aient une certaine 
analogie avec un acces d' epilepsie 
serieux, ils en different cependant 
sur un point tres important: I' enfant 
tombait souvent dans l'eau, ou le 
feu, depuis que le demon qui le 
possedait essayait de le detruire . 
Un epileptique n'a pas un compor­
tement d'autodestruction de ce 
genre . 

L'epilepsie est un desordre neuro­
logique resultant de tumeurs, de 
lesions, de desequilibres chimiques, 
ou d'autres facteurs . Dans la plupart 
des cas, cette maladie peut etre tota­
lement enrayee par des remedes, et 
l'epileptique peut alors mener une 
vie normale. Du fait que cette mala~ 

. die n'est pas tres commune, les epi­
leptiques doivent malheureusement 
faire face a beaucoup d'incompre­
hension et de prejuges de la part de 
bien des gens. 

Q Dans Luc 12:51-53 ii est ecrit: 
"Pensez-vous que je sois venu 

apporter la paix sur la terre? Non, 
vous dis-je, mais la division. Car 
desormais cinq dans une maison 
seront divises, trois contre deux, et 
deux contra trois; le pare contre le 
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fils et le fils contre le pere ... " Ces 
versets ne semblent en rien confor­
mes a la philosophie chretienne, et 
sont incompatibles avec le message 
d'amour proclame dans la Bible. Je 
pense que l'une des cles d'une vie 
reussie se trouve dans les relations 
familiales, paisibles et profondes. Si 
mes croyances devaient creer une 
rupture avec ma famille, je mettrais 
serieusement en doute l'autorite 
divine sur laquelle mes croyances et 
mes conceptions sont fondees. 

G.L. 

R Les preceptes chretiens main­
t i en n en t et protegent ' le 

mariage et la famille . Si les con­
joints mettaient en pratique la loi 
divine d'amour l ' un envers l'autre, 
ainsi qu'envers leurs enfants, nous 
vivrions dans une societe sans que­
relles conjugales, ni discordes fami­
liales. 

Malheureusement, nous ne 
vivons pas dans un monde de cette 
nature; l'humanite se montre inca­
pable de vivre en accord avec les 
lois divines. C' est pourquoi , lors­
qu 'on choisit un compagnon - ou 
une compagne - ii est essentiel de 
trouver une personne qui soit aussi 
compatible que possible, avec qui 
nous pourrions partager notre cul­
ture, notre education et nos croyan­
ces - faute de quoi les conflits 
seront inevitables. 

L'homogeneite en matiere de reli­
gion est un facteur important pour 
la reussite d 'une union; et, bien que 
nombre de mariages aient reussi 
malgre une divergence d'opinion 
religieuse, un grand nombre d'entre 
eux ne s'en sont pas moins soldes 
par un echec. 

Quand Jesus-Christ vint sur terre, 
Sa ··religion'' fut consideree 
comme une nouveaute . Certains 
conjoints furent "appeles" ensem­
ble a connaitre la verite (Actes 
16 :30-34), tandis que d'autres ne 
le furent qu'individuellement. Puis­
que le vrai christianisme sous­
entend que I' on se detourne entie­
rement de la religion pa'ienne, bien 
des families furent ainsi vouees a la 
division . 

C' est pourquoi, un chretien , tout 
en vivant de toute parole qui sort de 
la bouche de Dieu - et, de ce fait, 
etre un bon conjoint - peut, a 
cause de la divergence de ses 
croyances, voir s' elever une barriere 
entre lui et son partenaire. 
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Q S'il n'y avait au commence­
ment qu'Adam et Eve, avec 

leurs deux fils, sur terre, pourquoi 
fut-ii necessaire pour Dieu de mettre 
un signe sur Ca'in? Et, a quel moment 
la femme de Ca'in naquit-elle ou fut­
elle 'creee? II semblerait que le genre 
humain ait existe avant que Dieu ne 
creat Adam et Eve. 

C. N. 

R Genese 5:3-5 nous indique: 
"Adam, age de cent trente 

ans, engendra un fils a sa ressem­
blance, selon son image, et ii lui 
donna le nom de Seth. Les jours 
d' Adam, a pres la naissance de 
Seth, furent de huit cents ans; et ii 
engendra des fils et des f illes. Tous 
les jours qu'Adam vecut furent de 
neuf cent trente ans; puis ii mou­
rut''. 

Adam et Eve conc;urent Seth 
apres que Ca'in eut tue Abel; entre 
le moment ou Adam et Eve furent 
crees et le moment du meurtre, ii 
s'ecoula peut-etre un siecle. Cette 
longue periode permit done a d'au­
tres generations de naitre des 
"autres fils et filles" auxquels Eve 
donna le jour. La Genese ne men­
tionne que les .noms des enfants 
principaux qu'Adam engendra -
ceux dont !'existence eut une 
influence determinante sur le cours 
de l'histoire. 

II est evident que Ca'ir:i epousa 
l'une de ses soeurs . II n'existait 
alors pas d'autre femme qui con­
vint . Adam fut le premier homme 
(I Cor. 1 5:45) ; Eve fut la mere de 
tous les vivants - exception faite 
d'Adam (Gen. 3 :20). 

II est possible qu'a cause des lois 
modernes, relatives au mariage 
entre membres d'une meme 
famille, beaucoup de gens n'aient 
pas envisage cette solution evi­
dente. Toutefois, au debut de l ' his­
toire humaine, ii n 'y avait rien de 
mal a ce que des freres et des 
soeurs se marient entre eux . Abra­
ham epousa sa demi-soeur Sarah 
(Gen . 20: 12); son frere Nachor se 
maria avec la fille de son frere 
Haran (Gen . 11 :27, 29) . Ce n'est 
qu'a l'epoque de Mo'ise que le 
mariage entre consanguins devint 
interdit (Lev. 

1
18) . Aujourd'hui, des 

unions de ce genre ne doivent pas 
davantage avoir lieu . Elles multi­
plient les risques de maladies here­
ditaires et de tares congenitales. 

II y avait done un certain nombre . 
d'etres humains sur terre au 
moment ou Ca'in tua Abel, mais 
tous descendaient d' Adam et 
d'Eve . 

Q Si les animaux ne vont pas au 
paradis, alors d'ou venaient les 

chevaux qui y emporterent Elie? 
I. H. 

R II n 'y a pas que les animaux 
qui n'aillent pas au ciel: les 

hommes n 'y vont pas non plus! 
Pour avoir de plus amples details 
sur cette question, demandez-nous 
notre brochure gratuite intitulee 
Que/le sera la recompense de ceux 
qui seront sauves? 

La Bible affirme que ·des anges 
(des etres spirituels, crees par Dieu) 
peuvent parfo is appa raitre sous 
forme d'animaux (Apoc . 16 : 13; 
Ezech. 1 :5-11) . Ces "chevaux" 
etaient done, en realite, des 
anges . D 

HORAi RE 
RADIOPHONIQUE 

des emissions 
"Le MONDE A VENIR" 

EN EUROPE 
RADIO EUROPE No 1, 1647 metres (182 Ke i s) : 

le dimanehe a 5 h 45 , le mereredi et le samedi a 
4 h 42 . 

AU CANADA 
CFMB - MONTREAL, 1410 Kei s: le dimanehe 

et le samedi a 1 7 h 00. 
CKCV - QUEBEC, 1280 Ke i s: le dimanehe a 

7 h 00 . 
CKCH - OTTAWA-HULL, 970 Kei s: le diman­

ehe a 7 h 00. 
CHLT - SHERBROOKE. 630 Ke i s: le dimanehe 

a 20 h oo. 
CHLN - TROIS-RIVIERES, 550 Ke i s: le diman­

ehe a 7 h 00 . 
CJBR - RIMOUSKI. 900 Ke i s: le dimanehe a 

7 h 00 . 
CJSA - STE-AGATHE-DES-M ONTS, QUEBEC. 

1230 Ke i s: le lundi . le mereredi et le vendredi 
a 1e h 15 . 

CKLD - THETFORD MINES, 1230 Ke i s: le 
dimanehe a 9 h 30 . 

AUX ANTILLES 
RADIO CARAIBES - STE LUCIE, ANTILLES, 

840 Ke i s: du lundi au vendredi a 5 h 00 . 
RADIO ANTILLES MONTSERRAT, 

ANTILLES. 405 metres. 740 Kei s: le lundi , le 
jeudi et le samedi a 20 h 45. 

4VBM - PORT-AU-PRINCE, HAITI. 1430 
Ke i s: le mereredi a 19 h 45 . 

4VCM - PORT-AU-PRINCE, HAITI, 6165 
Ke i s: le mereredi a 19 h 45 . 
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LA RELIGION 
FONDEE SUR LA PEUR 

plupart des religions sont fon­
ees sur la peur - la peur de la 

solitude, de la maladie, de 
!'accident ou de la mort; la peur 
d'un chatiment terrible, OU meme 
celle de la torture eternelle en 
enfer! 

La peur peut devenir une force 
puissante. Elle a pousse des dizai= 
nes de milliers de gens a se cacher 
dans le desert, dans des grottes ou 
dans des cavernes dans lesquelles 
ils avaient amasse des provisions. 

La Bible enseigne-t-elle la peur? 
Dieu veut-Il que nous soyons dans 
la crainte? 

Lorsque vous etiez enfant, vous 
avez probablement eu beaucoup 
d'apprehensions et de craintes 
dont certaines etaient le resultat 
d'histoires lugubres, qu'on vous 
avait racontees ou que vous aviez 
lues. 

Avez-vous jamais eu peur du 
noir? Avez-vous jamais marche le 
long d'un chemin, en vous imagi­
nant toutes sortes de creatures 
atroces qui etaient sur le point "de 
vous assaillir? 

Vous ·avez sans doute re~u votre 
part de fables a propos de lutins, 
de nains, d'ogres, de geants, de 
demons, de sorcieres et de fees. 

Je me rappelle mon tout pre­
mier cauchemar . . . Un camarade 
m'avait raconte l'histoire d'un 
hopital hante, plein de couteaux 
ensanglantes et de corps envelop­
pes dans des bandages taches de 
sang; de seringues, d'aiguilles et de 
scies enormes; de planchers qui 
craquaient, de charnieres grin~an­
tes et d'ascenseurs pleins de ·cada­
vres. Je crois que cette nuit-la, j'ai 
reveille tout le voisinage, t.elle-
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ment je hurlais: un corps ensan­
glante allait m'attraper! 

Vous rappelez-vous le temps de 
votre enfance ou vous couriez dans 
la chambre de vos parents, lorsque 
l'orage vous effrayait? Vous rappe­
lez-vous avoir ferme les yeux, lors­
que le suspense du film -que vous 
regardiez a la television devenait 
insupportable? Tout le monde ne 
se rappelle peut-etre pas les 
frayeurs de l'enfance, mais la plu­
part des gens en ont ~ ou en ont 
eu. 

Le vertige, la peur des profon -
deurs, de l'eau, du feu, du vent, de 
la pluie ou du noir: des millions 
d'adultes les ont encore. Il n'est 
pas etonnant de constater que la 
peur joue un grand role dans la 
religion, puisque celle-ci est etroi­
tement liee a un monde invisible. 

Dieu n'est pas l'auteur des reli­
gions fondees sur la peur. "La 
crainte n'est pas dans l'amour, 
mais l'amour parfait bannit la 
crainte; car la crainte suppose un 
chatiment, et celui qui craint n'est 
pas parfait dans l'amour" (I Jean 
4:18). 

Le verset precedent mentionne 
"!'assurance au jour de jugement", 
parlant de la foi en votre recom­
pense, quelles que soient les souf­
fr an c es physiques que vous 
endurez au cours de cette vie. 

La Bible affirme que Dieu est 
amour. Jesus-Christ etait l'amour 
personnifie. Il pria pour que Ses 
disciples s'aimassent les uns les 
autres. Ila dit: "N'ayez pas peur!" 

La peur positive 

La frayeur est une emotion 
extreme. La crainte que Dieu veut 

que nous ayons est toute diffe­
rente de la terreur inculquee par 
les religions bizarres de ce monde. 

Dieu a dit :· "Oh! S'ils avaient 
toujours ce meme coeur pour me 

· craindre et pour observer tous mes 
commandements, afin qu'ils fus­
sent heureux a jamais, eux et leurs 
enfants!" (Deut. 5:29) . · 

lei, Dieu declare que Son peuple 
doit Le craindre. Toutefois, Il veut 
le meme genre de crainte que celle 
qu'un enfant eprouve . pour soh 
pere qui l'aime. Mo'ise a dit: 
"L'Eternel nous a commande de 
mettre en pratiql).e toutes ces lois 
et de craindre l'Eternel, notre 
Dieu, afin que nous fussions tou­
jours heureux, et qu'il nous con­
servat la vie, comme il le fait 
aujourd'hui" (Deut. 6:24). 

La Bible, en particulier l'Ancien 
Testament, est pleine de versets 
ou il est question de la crainte de 
Dieu. "Celui qui craint l'Eternel 
possede un appui ferme, et ses 
enfants ont un refuge aupres de 
lui" (Prov. 14:26). 

David fut inspire d'ecrire: "Mais 
autant les cieux sont eleves au­
dessus de la terre, autant sa bonte 
est grande pour ceux qui le crai-· 
gnent ... Comme un pere a com­
passion de ses enfants, l'Eternel a 
compassion de ceux qui le crai­
gnent" (Ps. 103:11, 13). 

La crainte que Dieu attend de 
chacun de nous est un sentiment 
de respect profond; nous devons 
etre conscients du pouvoir de 
Dieu, de Ses lois, de Son plan et du 
fait qu'Il est le juste Juge. 

La crainte de Dieu est a la fois 
synonyme d'obeissance et de foi. 
Paul a ecrit: "C'est une chose ter-
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rible que de tomber entre les 
mains du Dieu vivant"; cela nous 
mont re que le pecheur ferait 
mieux de craindre le peche. 11 y a 
"une attente terrible du jugement 
et l'ardeur d'un feu qui devorera 
les rebelles" (Heb. 10:31, 27) . Ce 
sont ceux qui sont determines a ne 
pas se repentir qui devraient trem­
bler de peur. 

Rappelez-vous que "la crainte 
n 'est pas dans l'amour, mais [que] 
l'amour parfait bannit la crainte." 
Dieu ne Se contredit pas. 11 veut 
nous don~er Son amour, et 11 veut 
que nous ayons cette crainte de 
desobeir qui fait partie de l 'amour 
divin. 

La peur negative 

La peur humaine - peur de l'em­
barras, de la persecution, du ridi­
cule, de l'inferiorite - est une 
force psychologique, typique de 
notre monde des affaires. Toute la 
st ructure sociale de la vie moderne 
repose sur la vanite, la jalousie et 
la peur. 
. La nature .humaine est une 
nature craintive, poussee par la 
vanite (Jer. 17:9; Eccl. 1 :2) . 
Cependant, elle veut se debarras­
ser de . ses craintes en s'affirmant 
par des actes de vanite. La suffi­
sance, le rang social, et le desir de 
reussir sont les symptomes d'une 
peur interne que chaque individu 
ressent. Beaucoup de gens ont 
reussi dans leur vie a cause d'une 
peur du ridicule. La peur de 
l'echec influence un desir profond 
de reussite. 

Le crime est egalement lie a la 
peur. Des milliers de gens ont ete 
t ues parce que le cambrioleur 
avait peur d'etre ·"decouvert". 
Generalement, les gangsters n 'he­
sitent pas a tuer ceux qui se mon­
trent reticents. 

La nature humaine craint d'etre 
sous-estimee. C'est le contraire de 
l'espoir, de la foi et de l'amour. Le 
Saint-Esprit nous donne l'amour, 
la joie et la paix d'esprit. Une per­
sonne remplie du Saint-Esprit ne 
craindra pas les hommes, leurs 
persecutions et leurs accusations. 

La peur positive est done 
l'amour de Dieu accompagne 
d'une crainte de faire le mal. C'est 
un respect profond du pouvoir 
divin. Ce n 'est ni de la terreur, ni 
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de la frayeur, ni une peur des con­
sequences-physiques. 

La peur negative est la peur des 
hommes, celle de l'echec, celle de 
voir votre vanite exposee - la 
peur de ce qui pourrait vous arri­
ver .. 

La Parole divine nous met tous 
en garde contre Satan: "Soyez 
sobres, veillez. Votre adversaire, le 
<liable, rode comme un lion rugis­
sant, cherchant qui il devorera. 
Resistez-lui avec une foi ferme, 
sachant que les memes souffrances 
sont imposees a VOS freres dans le 
monde" (I Pi. 5:8-9). 

Ce n'est pas le chretien qui doit 
trembler, mais c'est Satan et ses 
demons. Jacques a ecrit: "Tu crois 
qu'il ya un seul Dieu, tu fais bien; 
les demons le croient aussi, et ils 
tremblent" (Jacques 2:19). 

La Parole divine montre que le 
Saint-Esprit engendre la foi et la 
confiance: "Car ce n'est pas un 
esprit de timidite que Dieu nous a 
donne, mais un esprit de force , 
d'amour et de sagesse" (II Tim. 
1:7). Le desequilibre mental, les 
differentes psychoses, les nevroses, 
les tracas sont fondes sur la peur. 
Satan et ses demons sont terrifies. 
11 savent quelles sont les conse­
quences du peche - et ils trem­
blent. 

L'instruction d~ Jesus 

Le Christ ne nous a pas enseigne 
la terreur de Son Pere. Au con­
traire, 11 nous a revele le caractere 
compatissant et misericordieux du 
Pere (Luc 6:35-36). 

Toutefois, vous avez probable­
ment entendu dire que le Dieu de 
l'Ancien Testament etait comme 
un . juge irrite contre des etres 
humains, innocents. Rien ne pour­
rait etre plus eloigne de la verite. 
(Si vous ne comprenez pas encore 
que le Christ etait, en fait, le Dieu 
de l'Ancien Testament, ecrivez_. 
nous pour recevoir gratuitement 
notre tire-a-part intitule Qui etait 
Jesus avant de naUre en tant 
qu'homme?) 

Si vous avez des enf~nts, il est 
normal que vous leur pardonniez 
leurs fautes. Croyez-vous sincere­
ment que Dieu le Pere - de qui 
vient toute .grace excellente et 
tout don parfait (Jacques 1:17), la 
grace et la gloire (Ps. 84:12) -

agisse de fac;on differente? Ne 
serait-11 pas plus misericordieux 
que nous envers nos enfants? 

Dieu est votre Ami. 11 est de 
votre cote. En fin de compte, 11 ne 
laissera pas les choses tourner mal 
pour vous (Rom. 8:28). 

Beaucoup de familles juives, qui 
vivaient a l'epoque de Jesus, 
etaient opprimees par la religion 
des pharisiens, base sur.la peur. 11 
n 'y a pas d'exemple plus frappant 
de !'influence de la peur humaine 
sur la religion que celui decrit 
dans Jean 9. 

Dans Sa misericorde, Jesus a 
gueri un aveugle de naissance. Ses 
parents avaient si peur des chefs 
religieux, qu'ils ont etouffe leur 
joie et se sont gardes d'admettre 
publiquement le miracle. 

Rappelez-vous que Nicodeme 
est venu voir Jesus de nuit, parce 
qu'il craignait la persecution. 

Meme les disciples avaient peur: 
" ... les portes du lieu ou se trou­
vaient les disciples etant fermees, 
a cause de la crainte qu'ils avaient 
des Juifs ... "(Jean 20:19). 

Jesus n 'est pas venu pour etablir 
une religion fondee sur la peur. 11 a 
demontre ce qu 'est la vraie reli­
gion. 11 est venu nous delivrer des 
religions qui cherchent a nous 
reduire a l'esclavage d'une divinite 
tyrannique. 

Esa"ie a ecrit sous !'inspiration 
divine: " .. . Et la crainte qu'il a de 
moi [Dieu] n'est qu'un precepte de 
tradition humaine" (Esa"ie 29:13). 

La Parole divi~e - et non celle 
des hommes - vous recommande 
de craindre Dieu comme un Pere 
compatissant, que vous n'aimeriez 
pas decevoir. Le message que le 
Christ a apporte n'est pas une ter­
reur irreflechie, mais une foi con­
fiante. 

"Ne crains point , petit trou­
peau; car votre Pere a trouve bon 
de vous donner le royaume" (Luc 
12:32). D 

Si vous n'avez pas encore lu 
not re tire a part intitule " Qu ' est~ 
ce qu 'un vrai Chretien?" , ecri­
vez-nous pour en recevoir un 
exemplaire gratuit . 
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MODE 
D'EMPLOI 

DE 
LA PLANETE 

TERRE 
par John R. Schroeder 

Les chances de survie de 
l'homme sont maintenant 
reduites. Beaucoup de chefs 
d' Et at, de savants, de futu­
ristes et autres membres de 
l'intelligentsia s'en sont deja 
rendus compte. L'homme du 
20e siecle est en train de 
faire naufrage - et rares 
sont les canots de sauve­
tage . . . Cherche-t-on peut­
etre la reponse aux ques­
tions la ou elle ne se trouve 
pas? N'y aurait-il pas, dans 
un ancien recueil de docu­
ments, une formule, depuis 
longtemps oubliee, qui assu­
rerait la survie de l'homme? 
N'essaie-t-on pas de faire 
marcher la machine sans 
avoir lu le mode d'emploi? 

D ans le monde occidental, la 
majorite des hommes sem­
ble croire a une divinite 

quelconque. 
Pour certains, Dieu n'est que la . 

Premiere Cause qui a monte les 
choses, comme on monte une 
montre, et qui, par la suite, a laisse 
marcher l'univers tout entier sans 
intervenir. Cependant, quelle que 
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soit, au depart, la methode 
employee par ce Dieu pour mettre 
tout en marche, pouvons-nous, en 
tant qu'etres rationnels, croire 
qu'Il n'ait pas donne a l'humanite, 
le mode d'emploi? 

Un manuel pour les hommes 
de demain 

On ne manque pas de "livres 
saints" aux messages soi-disant 
d'inspiration divine. Neanmoins, il 
serait logique de commencer nos 
etudes par le seul Livre sur 
lequel est fondee la religion 
dominante du monde occidental: 
la Bible. 

Bien que la Bible ait battu tous 
les records de vente, ce n'est habi­
tuellement pas le document que 
les hommes d'Etat et les politi­
ciens du monde consultent comme 
un guide pratique pour resoudre 
les problemes de l'homme. En 
general, elle occupe sa place tradi­
tionnelle dans la bibliotheque 
familiale; et, si on lui porte une 
veneration plus OU moins superfi­
cielle, on ne la touche pratique­
ment jamais. · 

Tres peu de gens nieraient le 
declin de l'infiuence biblique au 
sein de la vie quotidienne. Notre 
education seculaire exclut, d'une 
fai;on generale, tou te etude 
serieuse des Ecritures. 

De nos jours, la religion fait 
rarement la une des journaux, et 
l'on accorde peu de valeur a l'avis 
de ses dirigeants. Meme un tra­
vailleur manuel, non specialise, est 
mieux paye que l'ecclesiastique 
moyen. 

Des les premieres pages de la 
Bible, un grand obstacle se dresse 
devant l'acceptation universelle 
des enseignements bibliques: "Au 
commencement, Dieu crea les 
cieux et la terre" (Gen. 1:1). Or, les 
personnes interrogees ne classent 
pas la Creation parmi les cinq plus 
grandes theories avancees pour 
expliquer l'origine de l'univers. 
Meme la moindre eventualite 
en a ete sommairement ecar­
tee. 

Ce n'est pas un petit probleme 
que l'evangeliste chretien a entre 
ses mains. Ce n'est pas tache facile 
de convaincre le monde que le 
christianisme est, apres tout, une 
veritable revelation. La concep-

tion d'un monde temporel a deja 
fait beaucoup de tort aux theolo­
giens. Et, bien sur, les avocats de 
la religion chretienne n'ont guere 
montre au monde un visage uni. 11 
n'y a pas d'accord universel sur ce 
que la Bible enseigne veritable­
ment. 

Par ou allons-nous done com­
mencer pour tirer au clair le pro­
bleme de !'Apocalypse? Sur quels 
points sommes-nous le plus d'ac­
cord? Sur qui est batie la religion 
chretienne tout entiere? Meme 
ceux qui croient que la plus 
grande partie de la Bible n'est 
qu'un mythe, reconnaissent tout 
de meme que Dieu S'est manifeste 
de fai;on unique en la personne de 
Jesus-Christ de Nazareth. C'est 
Lui !'Auteur et le Fondateur de la 
veritable religion chretienne. Son 
interpretation de la Bible doit 
etre consideree comme la seule 
valable. 

Jesus et la Creation 

Jesus-Christ croyait-Il a la Crea­
tion OU a l'Evolution? Pour toute 
reponS,@, notez Sa description de 
l'etat du monde a la fin de cette 
ere:" Car la detresse, en ces jours, 
sera telle qu'il n'y en a point eu de 
semblable depuis le commence­
ment du monde que Dieu a 
cree jusqu'a present, et q.u'il 
n'y en aura jamais" (Marc 
13:19). 

On trouve clairement ecrit, dans 
d'autres passages du Nouveau 
Testament, que . le Christ est a 
l'origine et a la source de toute 
creation divine. 

Paul voyait en Jesus "l'image du 
Dieu invisible, le premier-ne de 
toute la creation. Car en lui ont ete 
creees toutes les choses qui sont 
clans les cieux et sur la terre, les 
visibles et les invisibles, tr6nes, 
<lignites, dominations, autorites. 
Tout a ete cree par lui et pour lui" 
(Col.1:15-16). 

En consequence, si nous recon­
naissons le bien-fonde des ecrits 
du Nouveau Testl'!.ment, nous ne 
pouvons en arriver a aucune autre 
conclusion que celle-ci: Jesus 
croyait litteralement a ce qui est 
ecrit au verset 1, chapitre 1 de la 
Genese, a savoir: "Au commence­
ment, Dieu crea les cieux et la 
terre". D 
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QUI EST MON PROCHAIN ? 

Q uestion purement theori­
que? Non, a moins de vou­
loir l'eluder. Question 

uniquement religieuse? Comment 
le serait-elle, puisqu'elle se rap­
porte a chaque phase de notre vie 
quotidienne? 

Vo us etes-vous reellemen t 
demande qui est votre prochain? 
Quels sont - ou quels devraient 
etre - vos . sentiments et vos 
devoirs a son egard? 

Nous devrions tous refiechir 
serieusement a ces questions, car 
nous vivons maintenant dans un 
monde ou les valeurs sont sens 
dessus dessous. On a de plus en 
plus tendance a confondre le sexe 
avec l'amour, l'intelligence avec la 
sagesse, les necessites avec lessen­
timents de convoitise. La jalousie 
entre les individus engendre un 
esprit de concurrence deloyale. La 
haine s'accentue entre les races. 
Quant aux controverses en 
matiere de religion, elles servent 
de pretextes a l'athee pour ridicu­
liser la foi des croyants, ou rejeter 
le bien-fonde des commandements 
divins. . 

Qui done est votre prochain 
dans un monde qui a plus change, 
en une generation, qu'il ne l'avait 
fait au cours de cinq millenaires? 
Votre voisin de palier peut-etre? 
Pensez done! 11 y a beaucoup de 
chance pour que vous ne le con­
naissiez meme pas. Les gens qui 
travaillent avec vous au bureau ou 
a l'usine? Selon toute probabilite, 
vous pensez etre meilleur que vos 
collegues, et vous trouvez injuste 
que hon nombre d'entre eux aient 
un revenu plus eleve que le v6tre. 

S'agirait-il peut-etre des mem­
bres de votre famille? Surement, 
mais comment expliquer le fait 
que tant de jeunes se plaignent de 
!'indifference de leurs parents a 
leur egard? 11s se sentent etran­
gers chez eux, dans leur propre 
famille; ils voient le monde de 
leurs parents s'ecrouler sous leurs 
yeux. 
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par Dibar Apartian 

Dans ce cas, qui done est votre 
prochain? L'Indien, pauvre et 
affame, qui couche chaque nuit a 
meme le sol des rues de Calcutta? 
La riche vedette de cinema qui a 
conquis votre coeur, et qui est 
devenue votre idole? Un heros 
national que vous admirez? Un 
criminel odieux que vous detestez? 
Un ami qui vous a trahi? Un 
ennemi qui a brise votre foyer ou 
qui vous a rendu orphelin? 

Qui, en realite, est votre pro­
chain? Le cure de la paroisse qui a 
entendu toutes vos confessions? 
Le ministre du culte de l'Eglise 
avoisinante ou vous vous sentez 
peut-etre un peu plus a l'aise? Le 
politicien pour qui vous avez vote 
et qui vous degoit? Le marchand 
qui vous a vole? Le medecin qui 
s'est mepris sur l'utilite de votre 
operation, et qui vous a rendu 
invalide? Qui est votre prochain? 

Le bon Samaritain 

Un docteur de la loi s'approcha un 
jour de Jesus, et, pour L'eprouver, 
Lui demanda ce qu'il devait faire 
de hon pour heriter la vie eter­
nelle. 

Le Christ lui dit: "Qu'est-il ecrit 
dans la loi? Qu'y lis-tu?" 

Le docteur de la loi, qui connais­
sait bien sa profession, repondit 
sans hesiter: "Tu aimeras le Sei­
gneur, ton Dieu, de tout ton coeur, 
de toute ton aine, de toute ta 
force, et de toute ta pensee; et ton 
prochain comme toi-meme" (Luc 
10:26-27). 

Cette reponse etait la bonne. 
Des lors, tout ce qu'il restait a 
faire a ce docteur de la loi, c'etait 
de vivre selon ces deux grands 
commandements. Toutefois, il y a 
une grande difference entre savoir 
une chose et la mettre en prati­
que; une connaissance quelconque 
n'a de valeur que si on l'ap·plique. 
Bien entendu, selon les circons­
tances, nous trouvons tous d'ex­
cellen tes raisons pour "nous 
justifier", ou pour expliquer pour-

quoi nous nous abstenons de faire 
telle ou telle chose. 

Dans le cas particulier, le doc­
teur de la loi pretendait ne pas 
savoir qui etait son prochairi; il 
avait ainsi une excuse "valable" 
pour ne pas l'aimer comme lui­
meme. D'un air desinvolte, il 
demanda: "Et qui est mon pro­
chain?" 

C'est alors que le Christ lui 
raconta la parabole du hon Samari" 
tain, parabole que chaque chretien, 
ou presque, connait depuis son 
enfance. Sans aucun doute, il n'est 
pas un seul predicateur, aujour­
d'hui, dans les eglises chretiennes, qui 
n'ait discouru une fois ou une autre 
sur ce hon Samaritain. En fait, plus 
on entend cette parabole, plus on 
semble l'apprecier - sans toutefois 
s'efforcer d'approfondir la legon 
qu'elle nous enseigne. 

Tout en nous revelant qui est 
notre prochain, cette parabole 
nous indique nos responsabilites et 
nos devoirs a son egard. "Un 
homme descendait de Jerusalem a 
Jericho," commenga a dire le 
Christ. "11 tomba au milieu des 
brigands, qui le depouillerent, le 
chargerent de coups, et s'en alle­
rent, le laissant a demi-mort. Un 
sacrificateur, qui par hasard des­
cendait par le meme chemin, 

· ayant vu cet homme, passa outre. 
Un Levite, qui arriva aussi dans ce 
lieu, l'ayant vu, passa outre. Mais 
un Samaritain, qui voyageait, 
etant venu la, fut emu de compas­
sion lorsqu'il le vit. Il s'approcha, 
et banda ses plaies, en y versant de 
l'huile et du vin; puis il le mit sur 
sa propre monture, le conduisit a 
une h6tellerie, et prit soin de lui. 
Le lendemain, il tira deux deniers, 
les donna a l'h6te, et dit: Aie soin 
de lui, et ce que tu depenseras de 
plus, je te le rendrai a mon retour" 
(Luc 10:30-35). 

Pourquoi done ce sacrificateur -
un homme qui devait pourtant 
etre pieux et venir au secours de 
son prochain - passa-t-il outre, 

21 



sans s'inquieter du malheureux 
qui gisait par terre? Se contenta­
t-il peut-etre d\me priere, plus ou 
moins sincere, faite en silence, 
esperant que d'autres se charge­
raient des soins necessaires a don­
ner? Il se peut meme qu'il fit 
semblant de ne pas l'avoir remar­
que. Quoi qu'il en soit, le sacrifica­
teur manqua a son devoir. Il ne 
savait pas qui etait son prochain; 
il ne l'aimait pas comme lui-meme. 

Et le Levite? N'etait-il pas, lui 
aussi, un hoinme pieux? N'avait-il 
pas appris que, pour plaire a Dieu, 
il faut aimer son prochain, prendre 
soin de ce dernier, et non pas 
!'ignorer? En l' occurrence, quelles 
etaient SeS raisons OU SeS propres 
justifications? Considerait-il ses 
devoirs sacerdotaux comme plus 
importants que la vie d'un etran­
ger laisse a demi-mort? Lui aussi, 
selon le Christ, ne savait pas qui 
etait son prochain; il ne l'aimait 
pas comme lui-meme. 

Seul le Samaritain ~ "un 
pa"ien" pour etre precis - se com­
porta en tant que "chretien". Cet 
homme fit meme preuve d'un cer­
tain courage en s'occupant du 
blesse, car les Juifs, a l'epoque, 
refusaient de s'unir aux Samari­
tains tant sur le plan social que 
sur le plan religieux. Pour eux, les 
Samaritains n'etaient pas de pure 
race juive et ne pratiquaient 
qu'une religion mixte. N'est-il 
done pas surprenant que seul cet 
etranger, apres tout, ait SU qui 
etait son prochain et qu'il en ait eu 
compassion? 

Lorsque YOUS etudiez la vie du 
Christ, telle qu'elle est relatee 
clans les quatre Evangiles, vous 
constaterez que chaque fois qu'Il 
eut compassion, Il vint directe­
ment au secours de la personne 
affligee. 11 ne Se contenta pas, Lui, 
d'une priere quelconque; Il donna 
de Lui-meme, et fit en toute cir­
constance ce qui etait en Son pou­
voir pour aider. 

La compassion engendre une 
action - une aide active, et non 
passive. Elle ne reste jamais indif­
ferente. Elle ne passe pas outre. 

Le hon Samaritain, emu de com­
passion, ne jugea pas qu'il s'etait 
acquitte de son devoir en prenant 
soin de l'homme qui etait tombe 
au milieu des brigands. Le fait 
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meme de conduire ce dernier a 
l'hotellerie, et de le soigner toute 
la nuit, n'etait pas suffisant a ses 
yeux. Il veilla ace qu'on fit ce qui 
etait necessaire jusqu'a ce que 
l'homme filt completement gueri; 
il promit de se charger de toutes 
les depenses. Il savait, lui, que les 
limites de l'amour du prochain ne 
sont pas differentes de . celles de 
l'amour de soi. 

"Lequel de ces trois te semble 
avoir ete le prochain de celui qui 
etait tombe au milieu des bri­
gands?" demanda le Christ au doc­
teur de la loi. 

"C'est celui qui a exerce la 
misericorde envers lui," fut la 
reponse. 

Et le Christ de lui dire: "Va, et 
toi, fais de meme". 

Un serviteur utile ou inutile? 

Le vrai christianisme est une reli­
gion vivante et dynamique. Il a 

Doit-on seulement croire 
en Dieu lorsque 

tout va bien, et lorsqu'on 
n'a pas de penibles 

epreuves a supporter? 

pour fondement l'amour -
l'amour pour Dieu, et l'amour a 
l'egard du prochain. 

Un chretien digne de ce nom ne 
fait pas acception de personnes. Il 
ne se laisse pas vaincre par le mal, 
mais surmonte le mal par le bien. 
Il aime son prochain comme lui­
meme - y compris ses ennemis. Il 
benit ceux qui le maudissent, prie 
pour ceux qui le persecutent, et 
cherche a donner plutot qu'a rece­
voir. Il sait que l'amour pour son 
prochain a toujours pour fonde­
men t la Regle d'or: "Tout ce que 
vous voulez que les hommes 
fassent pour vous, faites-le 
de m~me pour eux ... " (Matth. 
7:12). 

Un jour, lors d'une conversation 
sur le christianisme, un homme 
m;a <lit qu'il ne serait jamais un 
vrai chretien, puisque celui-ci est 
cense aimer ses ennemis. Lui, il 
savait qu'il n'y parviendrait pas. Il 

ajouta qu'il ne pourrait jamais 
pardonner a ceux qui, pendant 
!'invasion des armees allemandes, 
en France, avaient tue sa femme 
et ses enfants. Non, il n'etait dis­
pose ni a oublier ni a pardonner. 
L'amertume avait endurci son 
coeur. Il s'etait laisse vaincre par 
la haine, sans se rendre compte 
que la residait, precisement, la 
racine de ses souffrances indici­
bles. 

11 aurait du - comme nous 
tous, du reste, quelle que soit !'in­
justice dont nous sommes victimes· 
- avoir les memes sentiments 
qu'Etienne, le premier martyr 
chretien, qui, a genoux, alors que 
ses ennemis le lapidaient, criait 
d'une voix forte: "Seigneur, ne 
leur impute pas ce peche!" 

Etienne savait qui etait son pro­
chain; il aimait ses persecuteurs 
comme lui-meme. 

Et que dire de l'exemple que le 
Christ Lui-meme nous a donne? 
Lui qui n'a jamais peche, Lui qui 
n'a jamais fait de mal a personne, 
a consenti a mourir pour nos 
peches afin que nous puissions un 
jour heriter la vie eternelle. Ses 
persecuteurs Le raillerent, Le tor­
turerent, et, finalement, Le cruci­
fierent . Savez-vous que sur le bois, 
Il pria Son Pere, en disant: "Pere, 
pardonne-leur, car ils ne savent ce 
qu'ils font"? 

Le Christ nous recommande de 
toujours pardonner: "Si ton frere 
a peche, reprends-le; et s'il se . 
repent, pardonne-lui. Et s'il a 
peche contre toi sept fois clans un 
jour, et que sept fois il revienne a 
toi, disant: Je me repens, tu lui 
pardonneras" (Luc 17:4). 

A quoi hon declarer qu'on est 
chretien si l'on n'est pas dispose a 
suivre les enseignements du 
Christ? Doit-on seulement croire 
en Dieu lorsque tout va bien, et 
lorsqu'on n'a pas de .penibles 
epreuves it supporter? Doit-on 
se.ulement aimer lorsqu'on est 
aime? "Si vous aimez ceux qui 
YOUS aiment, quelle recompense 
meritez-vous?" demande le Christ 
(Matth. 5:46). 

L'amour du prochain s'etend 
bien au-dela de ceux qui vous sont 
chers; il ne se limite pas davantage 
aux sentiments amicaux · que vous 
reservez a VOS concitoyens, OU a 
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oceux de votre race ou de votre reli­
gion. L'amour du prochain ne con­
nait pas de frontieres. 

U y a une grande difference 
entre bien s'acquitter d'une tache 
qui vous est confiee, et faire de 
bonnes oeuvres. Dans le premier 
cas, il s'agit d 'un devoir, tandis que 
dans le deuxieme cas, c'est un acte 
volontaire. Chacun de nous doit 
toujours faire le meilleur travail 
possible; cela ne demande aucune 
mention· speciale. Toutefois, les 
bonnes oeuvres sont celles que l'on 
fait benevolement. 

Les services que le bon samari­
tain a rendus constituent, en rea­
lite, non pas une tache, mais de 
bonnes oeuvres. U a fait beaucoup 
plus que son devoir, beaucoup plus 
que ce qu'on pouvait normale­
ment attendre de lui. U a fait pour 
son prochain ce que lui-meme 
aurait voulu que celui-ci fasse 
pour lui. U s'est montre un servi- · 
teur utile. 

Le Christ a dit: "Vous de meme, 
quand vous aurez fait tout ce qui 
vous a ete ordonne, dites: Nous 
sommes des serviteurs inutiles, 
nous avons fait ce que nous 
devions faire" (Luc 17:10). 

"Prenez possession 
du Royaume . . . " 

Commencez-vous a comprendre 
maintenant qui est, au juste, votre 
prochain? 

C'est le pauvre affame en Inde, 
que vous n'avez jamais vu ni 
connu, mais qui a besoin de vous, 
de votre affection, de vos prieres, 
de votre aide sous quelque forme 
que ce soit ... 

C'est le criminel qui a brise 
votre foyer; l 'ami qui vous a trahi; 
la vedette. de cinema dont vous 
vous etes fait une idole; le voisin 
de palier dont vous vous desinte­
ressez; ce sont les membres de 
votre famille qui vous aiment, et 
qui ne savent peut-etre pas com­
ment vous temoigner leur affec­
tion; ce sont vos amis et vos 
ennemis .. ; 

Votre prochain, c'est tout etre 
humain, quelle que soit sa race ou 
son origine; c'est celui qui vient a 
votre secours lorsque vous en avez 
besoin, de meme que celui qui vous 
joue un mauvais tour; c'est celui 
qui partage vos opinions, tout 
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comme celui qui se moque de 
vous . .. 

Votre prochain, c'est l'ennemi 
qui a bombarde votre foyer pen­
dant la guerre, et qui vous a rendu 
orphelin ou sans famille ... 

En un mot, votre prochain, c'est 
toute l'humanite! 

Et Dieu vous dit de considerer 
les interets de chaque personne, 
quels que soient ses actes et ses 
pensees, quels que soient ses senti­
ments a votre egard, quel que soit . 
le bien ou le mal qu'elle vous a 
fait . Dieu vous ordonne d'aider 
votre prochain dans la mesure de 
vos moyens, de prier pour lui, de le 
traiter comme votre frere - de 
l'aimer comme vous-meme. 

En parlant de Son retour glo­
rieux et du jour du Jugement, le 
Christ a dit: "Lorsque le Fils de 
l'homme viendra dans sa gloire, 
avec tousles anges, il s'assiera sur 
le trone de sa gloire. Toutes les 

II y a une grande 
difference entre bien 

s'acquitter d'une tache 
qui vous est confiee, et 

faire de bonnes oeuvres. 

nations seront assemblees devant 
lui. u separera les uns d'avec les 
autres, comme le berger separe les 
brebis d'avec les boucs ... " 
(Matth. 25:31-32). 

P renez done le temps de lire le 
reste de ce chapitre, dans la Bible. 
Cela vous permettra de mieux 
vous preparer pour le jour du 
Jugement. A ceux qui Lui auront 
ete fideles, et qui se serbnt com­
portes en tant que Ses disciples, le 
Christ dira: "Venez, vous qui etes 
benis de mon Pere; prenez posses­
sion du royaume qui vous a ete 
prepare des la fondation du 
monde. Car j'ai eu faim, et vous 
m'avez donne a manger; j 'ai eu 
soif, et vous m'avez donne a boire; 
j'etais etranger, et vous m'avez 
recueilli; j'etais nu, et vous m 'avez 
vetu; j'etais malade, et VOUS 

m'avez visite; j'etais en prison, et 
vous etes venus vers moi" (versets 
34 a 36). 

Les justes s'etonneront d'enten­
dre ces paroles. Us ne se rappele­
ront pas avoir vu le Christ dans de -
pareilles conditions, et etre venus 
a Son aide. Us Lui demanderont 
de bien vouloir S'expliquer. Alors, 
le Christ leur dira: "Je vous le dis 
en verite, toutes les fois que vous 

- avez fait ces choses a l'un de ces 
plus petits de mes freres, c'est a 
moi que vous les avez faites" (ver­
set 40). 

Ensuite, U fera la meme obser­
vation, mais en sens-inverse, a 
ceux qui ne sont pas venus a l'aide 
de leur prochain. "Car j 'ai eu faim, 
et vous ne m'avez pas donne a 
manger; j 'ai eu soif, et vous ne 
m'avez pas donne a boire; j'etais 
etranger, et vous ne m'avez pas 
recueilli; j'etais nu, et vous ne 
m'avez pas vetu; j 'etais malade"et 
en prison, et vous ne m'avez pas 
visite" (versets 42 et 43). 

Perplexes et confus, ces gens 
demanderont a leur tour quand 
cela s 'est . passe. Us Lui diront 
qu'ils n 'en ont aucun souvenir. 
S'ils L 'avaient reellement vu dans 
cet etat, ils L'auraient aide, a n 'en 
pas douter. 

Non, ils n'avaient jamais vu le 
Christ ayant faim et soif, etranger 
et nu, malade et en prison. Cepen­
dant, ils avaient vu leur prochain 
dans cet etat - et ils avaient 
passe outre. Us entendront alors la 
reponse suivante: "Je vous i:e dis 
en verite, toutes les fois que vous 
n 'avez pas fait ces choses a l'un de 
ces plus petits, c'est a moi que 
vous ne les avez pas faites" . 

Et le Christ ajoute: "Et ceux-ci 
iront au chatiment eternel, mais 
les justes a la vie eternelle" (ver­
sets 45 et 46). 

Pour un vrai chretien, la ques­
tion "Qui est mon prochain?" ne 
se pose meme pas. u sait que tout 
homme a ete fait a la ressem­
blance de Dieu, et que to us peu -
vent entrer un jour dans le 
Royaume de Dieu, devenir des 
etres spirituels, et vivre a jamais 
avec le Createur supreme des 
cieux et de la terre. 

Le vrai chret ien fera done tout 
son possible, meme au peril de sa 
vie, pour aider son prochain a 
entrer dans ce Royaume, car en 
l'aidant a y entrer, il y entrera lui­
meme. D 
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Garner Ted Armstr•g 

VOUS RIPDND 
"l' epidemie tabou" fait rage 

C 
encore un sujet tabou. Per­
sonne n'a envie de parler de 
blennorragie ou de syphilis, 

pas plus que de · rune des vingt 
autres maladies a transmission 
sexuelle et sur lesquelles on a, 
aujourd 'hu i, perdu le controle dans 
bien des pays du monde. Ce qui est 
le plus effrayant. c ' est que ces 
maladies, prises dans leur ensem­
ble, constituent de loin le probleme 
numero un de toutes les maladies 
contagieuses du monde. 

Les statistiques sont deconcertan­
tes. L'an dernier, on enregistrait aux 
Etats-Unis plus d'un million de cas 
de blennorragie, mais on estime 
que, si l'on tient compte des cas 
non-declares, le chiffre reel appro­
cherait de quatre millions. Chaque 
annee, ii y a plus d'infections blen­
norragiques et syphihtiques que de 
rougeoles, oreillons , scarlatines, 
coqueluches, hepatites et tubercu­
loses reunis . Aux Etats-Unis, un cas 
de blennorragie ou de syphilis se 
declare toutes les dix secondes. 

II est evident que !es maladies 
veneriennes sont, de toutes les 
maladies contagieuses. le probleme 
numero un. II est done ironique de 
constater qu'une societe, qui est 
fiere de son ouverture et de sa lar­
geur d'idees en ce qui concerne les 
sujets touchant a la sexualite, garde 
encore une attitude embarrassee et 
chuchote lorsqu'il s'agit de mala­
dies veneriennes. 

Auparavant. beaucoup de jour­
na ux n ' au raient meme pas ose 
imprimer les mots '' syphilis" ou 
"blennorragie"; aujourd ' hui 
encore, dans de nombreux foyers, . 
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on se mettra a rougir si qu.elqu'un 
vient a les prononcer a haute voix. 
Certaines personnes disent qu'elles 
seront moins genees si on leur 
applique I' etiquette plus polie de 
"maladies sociales '', mais d'autres 
refuseront absolument d'aborder ce 
sujet, quel que soit f'euphemisme 
auquel on pourrait avoir recours . -

Beaucoup de parents pensent 
qu'expliquer aux enfants ce qu'est 
une mala.die venerienne revient a 
les encourager a avoir des rapports 
sexuels. 

En fa it, c' est le contra ire qui se 
passe. Si les jeunes gens etaient 
bien informes des dangers qui 
accompagnent souvent les maladies 
veneriennes - atteinte du cerveau, 
complications cardiaques, sterilite, 
terribles deformations pouvant lais­
ser la victime estropi·ee - ils 
feraient surement attention avant 
de risquer d'attraper une infection 
de ce genre . 

Je sais que cela ne sert pas a 
grand-chose de dire: "Parents, 
dites a VOS enfants de s'asseoir et 
parlez-leur des maladies venerien­
nes!" Ce qu'il faut reellement, c 'est 
que, au cours des arinees, les 
parents etablissent au sein du foyer 
un dialogue continue! au sujet de 
tous les aspects de la sexualite, 
dans une atmosphere ouverte et 
saine. 

Mais ii semble que trop de 
parents soient tout bonnement 
" genes". I ls se derobent en pen­
sant qu 'a l'ecole, on fera le travail a 
leur place. Apres cela, quand leurs 
enfants reviennent a la maison en 
ayant attrape une maladie vene-

rienne, ils hochent la tete, se 
demandent comment une tel le . 
chose a bien pu arriver, et nient 
toute responsabilite dans l'affaire . 

II ya beaucoup de bruits qui cou­
rent a propos des maladies venerien­
nes, et aussi de nombreuses idees 
fausses. Beaucoup de gens seront 
Surpris d'apprendre que, meme des 
epoux fideles, OU Un homme OU une 
femme vierges peuvent etre atteints 
par l'une des quelque vingt-cinq 
maladies a transmission sexuelle con­
nues aujourd'hui. II est done injuste 
de coller une sorte d'etiquette hon­
teuse sur les victimes de ces mala­
dies. 

Une autre conception erronee est 
celle qui consiste a croire que, dans 
le cas d'une infection, ii ne faut pas 
s' inquieter, car une simple piqure 
injectant tel OU tel medicament 
reglera le probleme rapidement. On 
ne se rend souvent pas compte que 
les dommages peuvent etre irrever­
sibles, meme si l'on peut traiter !'in­
fection par des antibiotiques. 

Certains "racontars de bonne 
femme" et idees fausses, sur les 
maladies veneriennes, contribuent 
en fait a la montee en fleche de 
cette epidemie a laquelle on assiste 
aujourd'hui. Avec de bonnes con­
naissances, on pourrait prevenir 
beaucoup de. cas de ces dangereu­
ses maladies. 

II ya aujourd'hui des millions de 
personnes qui sont ccintaminees 
sans le savoir. II arrive souvent que 
des femmes, en particulier, n'aient 
pas de symptom~s precoces ou faci­
le ment decelables. Parmi ces 
victimes inconscientes, malheureu­
sement. ii y a beaucoup d'inno­
cents, des epoux fideles par 
exemple, OU meme des enfants qui 
pourront etre victimes de troubles 
physiologiques graves et. eventuel­
lement, irreversibles meme s' ils 
finissent par recevoir un traitement 
medical. 

Les maladies veneriennes sont de 
grandes destructrices de la sante. 
On ne peut, vis-a-vis d'elles, se per­
mettre d'adopter !'attitude du ··r;a 
n 'arrive qu'aux autres" . Ce n'est 
qu ·en se documentant personnelle­
ment sur les faits relatifs aux mala­
dies veneriennes que l'on peut faire 
face au probleme. o 
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Le "salut". 
(Suite de la page 3) 

sont nes hommes, possede l'im­
mortalite. 

.Et, finalement, dans II Timo­
thee 1:10, l'immortalite est dite 
etre une 'chose que Jesus-Christ · a 
mise en evidence et a rendu possi­
ble pour nous de recevoir - par 
l'Evangile. 

La Bible enseigne que l'ame est 
mortelle, sujette a la mort en tant 
qu'amende du peche. 

Revenons-en a vous! Que deve­
nez-vous dans tout cela? Tous ont 
peche - ceci vous inclu t. 
L'amende, c'est la mort. 

Vous ne possedez pas la vie eter­
nelle du fait de votre naissance 
naturelle. 

Le Christ a- dit: "Ce qui est ne 
de la chair est chair" (Jean 3:6). 
Ainsi, vous n'etes qu'une chair 
mortelle et materielle. Vous etes 
"tire de la terre", vous etes terres­
tre" (I Cor. 15:47). La vie qui vous 
a ete ~nforee, par la naissance, est 
une , existence chimique tempo­
raire. Vous vivez en inspirant et en 
expirant de l'air avec vos pmimons -
le souffie de la vie. 

Vous n'etes separe de la mort 
que par un souffie. Si vous n'inspi­
rez pas la prochaine gorgee d'air, 
vous rie pourrez demeurer vivant. 
Il n'y a pas d'ame immortelle qui 
vous maintiendra vivant et cons­
cient. Vous etes un etre vivant 
(Gen. 2:7) qui a peche (Rom. 3:23) 
et qui, en consequence, mourra, a 
moins d'etre sauve par la grace du 
Christ. 

Si votre coeur ne bat pas, vous 
mourrez. V ous existez parce que 
vous respirez de l'air. Vous etes 
alimente par de la nourriture et de 
l'eau. Vous n'avez qu'une exis­
tence chimique et temporaire. 
Vous etes comme une horloge qui 
a ete remontee, et dont le ressort 
se detend. V ous ne savez pas a 
quel moment precis elle s'arretera. 

Vous ne pouvez vous donner de 
vie au-dela de cette existence chi­
mique qui tend a une fin. Il n'y a 
aucune vie eternelle qui soit inhe­
rente a votre etre. Rien de ce que 
vous pouvez faire ne la produira, 
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OU ne vous la fera meriter. Vous ne 
pou vez la. rec;evoir par vos pro pres 
oeuvres. Tout ce qu'ont pu faire 
vos propres oeuvres pour vous, 
c'est de YOUS faire meriter 
l'amende de la mort. Et il s'agit, 
en l'occurrenc;e, de la mort eter­
n:elle, d'une punition eternelle. 
Chacun a des "oeuvres", bonnes 
ou mauvaises. 

Dieu seul possede l'immortalite. 
Dieu a la vie en Lui-meme (Jean 
5:26). Il a donf!.e a Son Fils, Jesus­
Christ, d'avoir aussi la vie en Lui­
meme. Dieu seul peut vous accor­
der la vie eternelle, par l'interme­
diaire du Christ. 

Vos peches ne vous ont pas seu­
lemen t condamne a subir 
l'amende de la mort, ils ont aussi 
dresse une barriere entre Dieu et 
vous; ils ont coupe toute voie d'ac­
ces vers Dieu. 

Lisez-le! "Non, la main de 
l'Eternel n'est pas trop courte 
pour sauver, ni son oreille trop 
dure pour entendre. Mais ce sont 
VOS crimes qui mettent une sepa­
ration entre vous et votre Dieu; ce 
sont vos peches qui vous cachent 
sa face et l'empechent de vous 
ecouter~' (Esa"ie 59:1-2). 

Comment chercher Dieu? 

Puisque cette barriere se dresse 
entre Lui et vous, qu'allez-vous 
faire pour obtenir la vie eternelle? 

A nouveau Esai:e nous donne la 
reponse: "Cherchez l'Eternel pen­
dant qu'il se trouve; invoquez-le 
tandis qu'il est pres. Que le 
mechant abandonne sa voie, et 
l'homme d'iniquite ses penses; 
qu'il retourne a l'Eternel, qui aura . 
pitie de lui, a notre Dieu, qui ne se 
lasse pas de pardonner. Car mes 
pensees ne sont pas vos pensees, et 
vos voies ne sont pas mes voies, dit 
l'Eternel" (Esai:e 55:6-8). 

Ainsi done, vous cherchez Dieu 
afin d'obtenir de Lui la vie eter­
nelle. Vous vous repentez de vos 
peches. Vous renoncez a votre 
fai;on de vivre et vous adoptez la 
voie divine. Toutefois, vous cons­
tatez quand meme que quelque 
chose manque encore. Vous vous 
apercevez que YOUS etes toujours 
separe de Lui. Labarriere est tou­
jours la. Savez-vous pourquoi? 

En ce point, nous avons besoin 
de nous arreter et de decouvrir ce 
que signifie le mot "peche". Vous 
entendez souvent parler de "peche", 
de "faire son salut", "d'etre sous la 
loi", ou "sous la grace"; l'on vous 
par le de "justification", de "sancti­
fication'', du "ciel"; de l'"enfer", de 
la "predestination" et d'une dou­
zaine d'autres termes religieux. 

Ces termes ne sont-ils pas quel­
que peu vagues pour vous, et plu­
tot depourvus de sens? Savez-vous 
que la plupart des gens qui les 
emploient ne save:rit pas plus que 
vous ce qu'ils signifient exacte­
ment? 

Qu'entend-on par "peche"? 

Nous avons deja vu que, selon la 
Bible, "tous ont peche ... " Cela 
nous englobe tous. 

Mais qu'est-ce que le peche? 
Pourquoi les expressions religieu­
ses sont-elles, la plupart du temps, 
utilisees abusivement et vague­
ment? Pourquoi sont-elles vides de 
sens? . 

Un jour, un jeune homme m'ac- . 
costa dans la rue, la Bible a fa 
main; un evangeliste etant arrive 
dans la ville, y avait dresse sa 
tente, et avait amene avec lui une 
equipe "de propagandistes evange­
liques", qui comprenait une hui­
taine de jeunes gens d'age 
universitaire; ceux-ci parcotiraient 
les rues, la Bible sous le bras, et 
arretruent les passants, en les invi­
tant a assister aux services reli­
gieux. L'un de ces jeunes gens 
m'arreta. 

- Eh bien, lui dis-je, votre eva­
geliste enseigne-t-il que le Christ 
nous sauve du peche? 

Il m'assura qu'il en etait bien 
ainsi. 

- Bon, persistai-je, ce que j'ai­
merais savoir, c'est ce que je dois 
cesser de faire - ou ce que j'ai fait 
que vous appelez "peche". Qu'est­
ce done que le "peche"? 

- Le Christ est mort pour nos 
peches, repondit-il. 

J'insistai: "Mais ceci ne me dit 
pas ce que j'ai fait et ce pour quoi 
,le Christ a du mourir ... Qu'est-ce 
que le peche?" 
. - Le Christ est mort pour nos 
peches, repeta-t-il. 
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-Oui, je sais - vous l'avez deja 
dit. Mais quelle est cette chose, le 
peche, pour laquelle Il est mort? 
Que dois-je done cesser de faire? 
Pouvez-veus ouvrir cette Bible 
que vous avez la, et me montrer la 
definition biblique du mot 
"peche"? Autrement <lit, y a-t-il 
dans la Bible un endro1t particu­
lier ou l'on trouve la definition 
claire de ce mot? 

Mon interlocuteur appela un 
autre jeune homme de son equipe, 
puis un troisieme et un quatrie­
me. Finalement, comme la 
foule s'amassait, ils appelerent 
l'evangeliste lui-meme. Mais 
meme Ce dernier ne put - OU 

ne voulut pas - se reporter a 
la reponse biblique. L'un 
apres l'autre, ils s'eclipserent. 

Je ti.Tai alors une Bible de ma 
serviette et me reportai a I Jean 
3:4: "Le peche est la transgression 
de la loi". 

Mais de quelle loi? Ceci est 
explique dans Romains 7. Aussi, 
me mis-je en devoir de lire le pas­
sage ci-apres: "Que dirons-nous? 
La loi est-elle peche? Loin de la! 
Mais je n'ai connu le peche que 
par la loi." En d'autres termes, la 
Loi definit le peche. Le peche con­
siste a transgresser la Loi. Mais 
quelle Loi? Poursuivons la lecture 
de ce meme verset: "Car je n'au­
rais pas connu la convoitise, si la 
loi n'eut <lit: Tu ne convoiteras 
point" (Rom. 7:7). 

lei, nous apprenons de quelle 
Loi il s'agit. C'est la Loi qui <lit: 
"Tu ne convoiteras point". Cette 
Loi n'est autre que les Dix Com­
mandements. C'est done un peche 
que de desobeir aux Dix Comman­
dements. 

Dans les versets 12 et 14 de ce 
meme chapitre, nous lisons que la 
Loi est sainte, juste et bonne, et 
que c'est une loi spirituelle, ayant 
trait a des principes spirituels 
qu~ht a la maniere de vivre. 

Bien entendu, cette Loi spiri­
tuelle peut se resumer en un seul 
mot: AMOUR. Elle peut etre divi­
see en deux grands commande­
ments - l'amour envers Dieu et 
l'amour envers le prochain. Les 
quatre premiers des Dix Comman­
dements nous disent comment 
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aimer Dieu; les six derniers, com­
ment aimer notre prochain. 

La Bible tout entiere donne des 
details a ce sujet, en montrant les 
principes qui sont en cause, jus­
qu 'ace qu'elle comprenne toute la 
fai;on de vivre. 

Notez maintenant ce qui est dit 
clans Romains 3:20: "Car nul ne 
sera justifie devant luipar les oeu­
vres de la loi, puisque c'est par la 
loi que vient la connaissance du 
peche". 

Naturellement! Le fait d'obser­
ver la Loi ne justifiera personne. 
Nous avons tous peche. Nous ne 
pouvons justifier cette offense 
dont nous nous sommes rendus 
coupables. Nous ne pouvons eviter 
le salaire que nous avons merite -
la mort - par l'obeissance, la 
bonte, les oeuvres, ou par quoi que 
ce soit que nous puissions faire. 

Considerez l'exemple suivant: la 
plupart des femmes ont un miroir 
dans leur sac a main; une dame 
sort son miroir, jette un coup 
d' oeil rapide sur . son visage et y 
decouvre une tache. Essaie-t-elle 
de l'enlever avec son miroir? Ce 
serait ridicule, n'est-ce pas? Le fait 
de regarder dans le miroir ne net" 
toiera pas pour autant la salete 
qui est deja la. Pourquoi? Paree 
que par le miroir vient la connais­
sance que la salete est la. 

Or, la Loi de Dieu est Son miroir 
spirituel (Jacques 1:22-25). Vous 
regardez dans la loi; elle vous 
montre la salete spirituelle qui se 
trouve dans votre coeur. Entendre 
la parole divine qui corrige, 
reprouve et reprimande (II Tim. 
3:16), puis ne rien faire au sujet de 
la salete spirituelle qu'elle revele, 
c'est agir comme un homme qui 
contemple son visage clans un 
miroir, qui y voit la salete et en 
prend connaissance, puis, oubliant 
a quel point il est sale, ne fait rien 
contre cela. 

La Loi de Dieu, c'est Son miroir 
spirituel; mais le fait d'eviter de 
vous salir davantage, aujourd'hui, 
n'enleve pas pour autant la salete 
qui est deja la. Ainsi: "Nul ne sera 
justifie devant · lui [Dieu], par les 
oeuvres de la loi". Pourquoi? 
Paree que "c'est par la loi que 
vient la connaissance du peche". 

"Le peche est la transgression 
de la loi". Paul n'aurait pas su que 
la convoitise etait un peche, si la 
Loi n'avait pas <lit: "Tu ne convoi­
teras point". Le role de la Loi est 
de nous dire ce qu'est le peche, et 
non pas de nous laver du peche, ou 
d'effacer l'amende encourue par 
suite du peche. 

Une saurait y avoir de loi s'il n'y 
avait pas une amende pour en punir 
la transgression. Et, la ou "il n'y a 
point de loi il n'y a point non plus de 
transgression" (Rom. 4:15); il ne 
pourraityavoird'amende-decha­
timent. Si le salaire du peche, c'est 
la mort, ildoit y avoir une loi. S'il n'y 
a pas de loi qui soit enfreinte, il n'y a 
ni transgression ni amende; dans ce 
cas, nous n'avons pas besoin de Sau­
veur, ni d'etresauves du chatiment. 

D'ou vient la Loi? . A nouveau, 
par l'intermediaire de Jacques, 
Dieu nous <lit: "un seul est legisla-
teur" (Jacques 4:12). · 

Ce legislateur, c'est Dieu. Il a 
fait intervenir certaines lois, entre 
autres des lois physiques et chimi­
ques. La grande Loi de l'amour est 
une loi spirituelle. C'est la voie de 
la paix, du bonheur - des rap­
ports d'amour avec Dieu et notre 
prochain. Elle est inexorable. C'est 
une loi vivante, aussi immuable et 
dynamique que les lois de la gravi­
tation et de l'inertie. L'enfreindre 
revient a se tourner dans la direc­
tion opposee a celle de la paix, du 
bonheur, de la securite, de l'abon­
dance - c'est-a-dire vers la lutte, 
la crainte, les soucis, le malheur, la 
souffrance et la mort. Le salaire 
que vous recoltei en empruntant 
cette voie, c'est la mort. 

Oui, le salaire du peche, c'est la 
mort. Mais nous avons un espoir: 
le don divin, c'est la vie eter­
nelle! D 

(A suivre) 

Ouvrages conseilles 

Ecrivez-nous pour recevoir gratuitement 
nos brochures suivantes: 

- Pourquoi etes-vous ne? 
- Ou 'en tend-on par naftre de 

nouveau? 
- Comment etre impregne de la 

puissance de Dieu? 
(Vair a l'interieur de notre couverture 
f'adresse de notre bureau le plus .pro­
che.) 
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EDITORIAL 
(Suite de la page 1) 

existence en eux-memes, sans 
avoir d'autre but que d;essayer 
d'etre a l'aise, de se proteger con­
tre la douleur et de satisfaire leurs 
cinq sens; leur esprit ne s'interesse 
qu'aux choses physiques et mate­
rielles du moment - a des choses 
qui ne durent pas et qui ne tardent 
pas a disparaitre. 

Si le caractere divin ne se forme 
pas en vous et ne se developpe pas 
dans votre esprit - en se substi­
tuant a votre esprit charnel -
vous aurez manque votre but. Le des­
sein divin est de creer en vous, au cours 
de la presente vie, un caractere 
nouveau et parfait, de telle sorte 
que vous puissiez recevoir la vie 
eternelle - la vie inherente -
celle qui se suffit a elle-meme. 

Si vous etes converti, c'est-a-dire 
si vous.arrivez effectivement a eta­
blir un contact reel avec · Dieu, Il 
met en vous Son Saint-Esprit. 
Cela a pour effet de vous impre­
gner de Sa vie, de vous engendrer 
en tant que Son enfant, non 
encore ne. A proprement parler, 
l'on devrait appeler "etre engen­
dre" ce que beaucoup de gens qui 

. se pretendent chretiens appellent 
"naitre de nouveau" . . 

Au point de vue technique, "nai­
tre de Dieu" signifie etre change, 
quant a la composition, de matiere 
faite de chair et de sang, en esprit -
qui lui, n'est plus ni mortel, ni 
humain. Ceci met effectivement en 
vous une nouvelle nature, opposee 
a la nature humaine avec laquelle 
vous etes ne. Il vous est assure, 
comme le dit l'Ecriture, " ... de sa 
part les plus grandes et les plus 
precieuses promesses, afin que par 
elles vous deveniez participants de 
la nature divine ... "(II Pi. 1:4). 

Bien entendu, votre nature 
humaine demeure; votre esprit 
prend continuellement des deci­
sions quant a savoir s'il convient 
de ceder aux sollicitations charnel­
les, OU de leur resister en cedant a 
la nouvelle nature divine - pour 
etre conduit par le Saint-Esprit de 
Dieu. 

En consequence, ceci devient 
votre vie meme! . Vous ne pouvez 
reussir qu'en maintenant votre 
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objectif continuellement sous vos 
yeux. 

Jesus Christ a dit que vous 
devez vivre des paroles qui se trou­
vent clans la Bible; cette derniere 
est votre guide de vie, votre 
manuel d'instructions que le 
Fabricant a envoye afin de vous 
instruire sur la fagon d'assurer le 
fonctionnement correct de ce me­
canisme complexe que vous etes. 

.Le caractere spirituel 
n'est pas un 

sen timentalisme 
sirupeux! Ce n'est pas 
davantage une certaine 
disposition ou humeur 

d' ordre emotif . . . 
J'ai connu bien des 
gens dont la fa~on 

de parler est empreinte 
de "spiritualite", 

mais dont le coeur 
est aussi eloigne de 
Dieu que ceux que 

decrit le 
prophete Esare 

(voir Esare 29:13). 

En outre, vous devez etudier la 
Bible afin de decouvrir que ce a 
quoi vous croyez maintenant est 
faux, que ce que vous faites .a 
l'heure actuelle est mauvais, afin 
d'etre corrige par elle. Vous devez 
l'etudier pour la laisser vous ins­
truire dans la voie de la justice de 
Dieu, de Sa fagon de vivre. 
Ensuite, vous devez vous efforcer 
de suivre ses enseignements de 
tout votre coeur. 

Sans une priere reguliere et 
constante, vous ne pouvez mainte­
nir le contact av~c Dieu; lorsque 
ce contact est interrompu, vous · 
etes separe de Lui: Sa vie et Son 
amour spirituels, ainsi que Sa 
nature cessent de couler en vous. 
En effet, les attributs divins de 
Son Esprit s'ecoulent effective­
ment. Ils sont en mouvement: ils 

ne stagnent pas. Ou bien vous 
croissez spirituellement - en con­
naissance, en grace et en caractere 
de Dieu - ou bien vous periclitez 
et degenerez au point de devenir 
un simple animal physique, des­
tine a mourir, par· suite du chiiti­
ment eternel, clans l'etang de feu. 

Mais si Dieu, Sa connaissance 
revelee, Sa loi, Son amour, la 
fagon dont Il veut que vous viviez 
tiennent constamment la premiere 
place dans votre esprit, alors vous 
etes constamment clans une atti­
tude mentale de priere. Votre con­
tact avec Dieu doit etre continue!. 

Cette sorte de vie chretienne -
la seule qui le soit reellement -
exige, ainsi que la Bible le souligne 
de fagon repetee, une diligence 
pleine d'enthousiasme. Vous devez 
vous vouer a cela et vous y consa­
crer. Il faut y dedier totalement 
votre vie. Ceci requiert une ferveur 
totale. 

Le caractere spirituel n'est pas 
un sentimentalisme sirupeux! Ce 
n'est pas davantage une certaine 
disposition ou humeur d'ordre 
emotif. Cela ne consiste pas a utili­
ser une certaine phraseologie plus 
ou moins religieuse, en s'ecriant: 
"Beni soit · le Seigneur!" - ou 
"Gloire, Alleluia!" J'ai connu bien 
des gens dont la fagon de parler est 
empreinte de "spiritualite", mais 
dont le coeur est aussi eloigne 

· de Dieu que ceux que decrit le pro­
phete Esa'ie (voir Esa'ie 29:13). 

Jesus-Christ etait un homme 
spirituellement parfait, mais 11 ne 
Se promenait pas en utilisant une 
telle fagon de parler pleine de sen­
siblerie. Ce n'etait pas un homme 
faible de caractere, manquant de 
resolution, effemine, sentimental 
OU en proie a ses emotions. 
. C'etait au contraire un homme 

fort, autoritaire, imperieux - et 
pourtant aimable et doux. 11 pos­
sedait les qualites qui font un 
chef: de la force, un but, une 
volonte supremement forte -
mais ces qualites de force et de 
puissance s'harmonisaient parfai­
tement avec la sagesse, le juge­
men t, la connaissance, la 
comprehension, la justice, la 
patience, la compassion et la mise­
ricorde. 11 etait empli de paix, 
d'amour et de foi. Sa volonte, tout 
en etant forte, etait entierement 
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soumise et obeissante a Dieu. 
Le Christ est notre modele. 

Nous devons L'imiter- Le copier. 
Considerez les hommes de Dieu 

dans l'Ancien Testament: Abra­
ham, Noe, Joseph, David, Daniel, 
Elie . . . Tous diff(lraient du Christ 
a un point de vue, dans lequel 
vous et moi, nous differons egale­
ment de Lui; ils avaient des fai­
blesses humaines et pecherent. 
Neanmoins, ces hommes se repen­
tirent de leurs peches et s'efforce­
rent de vaincre. C'etaient tous des 
hommes fortement resolus, pour­
vus d'une tres forte volonte guidee 
par Dieu; tous possedaient les 
qualites qui font un vtai chef, mais 
egalement l'amour et la foi, ainsi 
que l'obeissance pleine de devoue­
ment a l'egard de la Yolonte 
divine. Ce n'etaient pas des hom­
mes effemines ou sentimentaux 
qui se laissaient aller a parler de 
fa~on affectee et empruntee, en se 
donnant des airs religieux. 

11 y a des choses contre lesquel­
les il faut se premunir et qu'on 
doit constamment surYeiller dans 
sa propre attitude: c'est le ressen­
timent, l'amertume et la haine. Si 
injuste que puisse etre une chose; 
ne la laissez pas Yous aigrir et Yous 
emplir d'amertume, car c'est le 
poison mental et spirituel le plus 
meurtrier qui existe. Nous deYons 
aimer meme nos ennemis - ceux 
qui nous outragent le plus - sans 
pour autant trouver d'excuse a 
leurs mauvaises actions. 

Combien nous devrions etre 
r econnaissants! Combien nos 
coeurs devraient etre inondes 
d'amour et de gratitude a l'egard 
du Grand Dieu a cause de l'amour 
incomparable qu'Il nous porte! Il 
desire que nous changions, que 
nous Yainquions et que nous extir­
pions cet esprit charnel avilissant 
et corrompu que nous aYons tous 
en nous; Il veut que nous crois­
sions afin d'arriver a etre justes 
comme Lui, pour que nous puis­
sions partager sa gloire. 

Savez-vous que Dieu desire par­
tager avec vous Sa gloire supreme? 
Faites-en votre vocation et tra­
vaillez-y avec ardeur! 

Soyons de vrais chretiens! Nous 
reussirons, avec l'aide divine, a 
atteindre finalement une gloire 
eternelle. D 
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rHOMME SEUL ? 
(Suite de la page 6) 

Une generation privilegiee 

Nous faisons partie d'une genera­
tion privilegiee. Nous assistons a un 
developpement tel de l'astronomie 
que la connaissance physique de 
l'uniYers s'elargit au-dela des limites 
de notre entendement; la connais­
sance des veritables origines de 
l'homme, de la terre et de l'univers, 
est de plus en plus accessible a un 
nombre croissant de personnes. 

Vous etes une etincelle de vie 
dans l'univers. Votre potentiel est 
reellement impressionnant. Vous 
etes une dynamo en puissance. 
Mais ce n'est pas l'uniYers mate­
riel qui, de lui-meme, vous indi­
quera la source de ce grand 
pouvoir en vous; celle-ci a ete deja 
revelee par une Intelligence 
Supreme, presente quelque part 
aux confins de l'espace. 

Il existe des creatures intelligen­
tes qui occupent une dimension 
differente dans le cosmos. Ces 

etres extra-terrestres ont visite 
notre terre, OU ils ont meme laisse 
des documents et des annales 
temoignant de leur passage. 
· L'ecrivain Erich von Daniken 

dit que notre planete a connu des 
visiteurs extra-terrestres, et que 
nous pourrions decouvrir les indi­
ces specifiques de ces visites si, 
seulement, nous prenions la peine 
d'y etre attentifs. Or, les docu­
ments et les annales dont j'ai parle 
ne doivent pas etre recherches 
dans des ruines inexplorees au 
fond des jungles du Guatemala ou 
du Honduras, ni dans des grottes 
perdues au coeur du desert libyen. 

Vous en possedez vraisemblable­
ment un exemplaire chez yous; je 
pense que vous aurez compris a. 
quel Livre je fais allusion. 

Le destin de l'homme se deter­
mine selop. que celui-ci entre ou 
n'entre pas en contact avec le 
grand Etre Superieur qui reside 
quelque part dans l'espace. Lors­
qu'une personne etablit reellement 
ce contact, cela peut changer la 
direction de sa vie. D 

Pourquoi etes-vous ne:? 
Pour vivre et mourir, avant d'aller au ciel ou en enter ---i ou 

· quelque part a mi-chemin entre .les deux? Ou est-ce en;vue 
d'une destinee 'des plus surprenantes et des plus gloriei.ises 
qui soit? Pour en . savoir davantage, demandez-nous notre 
brochure gratuite Pourquoi etes.-vous ne? Vous trouverez 
l'adresse de notre bureau le plus proche a l'interieur de la 
couverture de cette revue. · 
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Le long du chemin 

"Je vous felicite pour le courage que 
vous deployez a travers votre revue. 
Je suis abonnee depuis 1969, alors que 
je faisais encore mes etudes d'infir­
miere au za·ire. Maintenant, toutes 

' les fois que je me rends a la . clinique, 
aupres de mes patients, c'est votre 
revue que je tiens a la main tout le 
long du chemin." · 

Lu et relu 

D.M., 
Bruxelles, Belgique 

"Je rec;:ois regulierement votre revue 
et lis chaque exemplaire, de la pre­
miere a la derniere ligne, bien souvent 
meme deux fois. Je trouve VOS articles 
fort interessants, de meme que les 
photos qui les illustrent, d'un gout 
artistique certain. Je remets 
les revues a des parents qui les 
gardent precieusement dans une 
pochette." 

A.B., 
Lingolsheim 

Le plus de bien possible 

"La lecture de La Pure Verite nous 
aide a mieux conna'itre et a .mieux 
comprendre le Message du Christ; elle 
nous aide egalement a observer les 
Dix Commandements . De cette 
maniere,, nous ·arrivons a trouver la 
paix interieure et la joie de vivre, en 
accomplissant le plus de bien possi­
ble." 

Documentation 

D.C., 
Montreal, Canada 

"Je ne sais comment vous remercier 
pour votre revue, qui fait tant de bien 
grace a la documentation qu'elle ren­
ferme. Je la lis et relis, et prie le Sei­
gneur de continuer ce hon travail que 
vous executez." 

Une bonne idee 

E.A., 
Montreal, Canada 

"Veuillez trouver en ces quelques 
lignes !'expression de ma profonde 
reconnaissance pour l'envoi de La 
Pure . Verite, revue d'un serieux et 
d'une objectivite exemplaire, dans 
laquelle je puise des enseignements 
precieux que je souhaiterais commu­
niquer dans mon entourage, s1 vous 
me l'autorisez". 

La PURE VERITE mai 1978 

F.M., 
Besoarrasse 

Le fleau du siecle 

"Par sa qualite, La Pure Verite joue 
un role important et trouve sa place 
dans ce monde de haine et de vio­
lence, ou !'argent est devenu le fleau 
du siede. A croire que c'est l'arme 
principale du <liable pour etendre son 
pouvoir de destruction sur l'huma­
nite!" 

Le sens des evenements 

J .V., 
Saint Palais 

"Depuis que je rec;:ois La Pure Verite, 
je comprends ce qui se passe autour 
de nous, en ces temps difficiles. Je suis 
egalement content de constater !'im­
portance de certaines brochures que 
vous nous proposez." 

G.G., 
Chapelle, Belgique 

Offense a I' evolution! 

"Comment pouvez-vous contredire la 
theorie des evolutionnistes comme 
Darwin - reconmie et admise par pres­
que tous les grands scientifiques 
actuels, enseignee dans toutes les eco­
les? Je ne dis pas que les savants qui 
avancent des theories comme l'evolu-

. tion ont entierement raison, mm; ils 
peuvent se tromper, mais ils n'affir­
ment rien comme vous le faites et ce 
qu'ils disent est tres comprehensible, 
alors que VOUS VOUS ecrivez "des histoi­
res a dormir debout.'.' J'espere que mes 
propos ne vous affaibliront pas trop le 
moral et que vous aurez le courage de 
me repondre personnellement. Si vous 
faites para'itre ma lettre dans un de vos 
numeros, et que vous y repondiez, fai­

. tes-moi parvenir ce numero." 
J -P .C., 

St-Laurent-sur-Gorre 

Une reflexion ambigue 

"Voudriez-vous annuler mon abonne­
ment a votre revue. Je vous quitte en 
vous laissant cette pensee qui est ma -
conclusion, apres trois ans de lecture. 
L'evolution ou la ·verite, si vous vou­
lez, ce n'est pas de detruire ce qui 
nous semble faux, mais tout d'abord 
de bien le comprendre et ensuite ten­
ter de l'ameliorer." 

R.V.V., 
· St-Laurent, Canada 

Creation-Evolution 

"J'ai particulierement apprecie vos 
articles concernant !'evolution. Ce 
sujet est, a mon avis, tres important 
puisque du choix Creation-Evolution 

depend !'acceptation ou le rejet de 
toute idee de religion. 11 est, de plus, 
assez rare de trouver ce theme deve­
loppe aussi clairement et de fac;:on 
aussi approfondie." 

Nulle part ailleurs 

L.V., 
Besanc;:on 

"C'est avec joie que je re<;ois toujours 
votre magnifique revue ou je puise des 
enseignements que l'on ne trouve 
nulle part ailleurs." 

M.P.B., 
Bordeaux 

Pas de contestation 

"Je suis toujours interessee par votre . 
revue qui me permet d'en apprendre 
toujours davantage sur ce qui se passe 
dans notre monde. Yous faites effecti­
vement :preuve d'une telle clair­
voyance, qu'il ne me vient pas a l'idee 
de contester quoi que ce soit." 

M.G.C., 
Monbazillac 

AVIS 
. Si I' etude de la Bible vous inte­
resse, et si vous voulez mieux 
comprendre les propheties bibli­
ques, nous vous invitons a assis­
ter a nos reunions . d ' etudes 
bibliques, qui se tiennent regulie­
rement dans plusieurs grandes 
villes, notamment: 

ENFRANCE­
Paris 
Marseille 
Lyon 
Bordeaux 
Angers 

EN BELGIQUE -
Bruxelles 
Liege 

ENSU/SSE­
Geneve 
Neuchatel 

AU CANADA~ 
Montreal 
Quebec / 

AUX ANTILLES -
Fort-de-France 
Pointe-a-Pitre 

Vous etes tous cordialement invi­
tes. L 'entree est gratuite. Pour 
connaltre l 'adresse, les dates et 
l'heure de ces etudes, adressez­
VOUS a notre bureau regional le 
plus proche de votre domicile. 
(Voir les adresses au recto de la 
couvertur~ de cette revue.) 
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Les Dix Commandements ... 
Notre epoque est connue comme etant celle ou les lois sont peu respectees. 
Les crimes et les actes de violence s'accroissent a un rythme effarant, 
parce qu'on fa it fi des lois OU de l'autorite etablie - qu'il s'agisse de 
celles de Dieu OU des hommes. Sur la scene internationale, les nations 
vivent dans la crainte; elles savent fort bien que ce qu'on appelle des ac­
cords ou des traites de paix ne valent pas meme 
le papier sur lequel ils ont ete ecrits. A l'heure 
actuelle, la tendance de la plupart des confes­
sions religieuses est d'essayer de "moderni­
ser ou de "democratiser'' Dieu; elles cherchent 
a se debarrasser de l'autorite qu'll a sur nous 
taus. Resumant la voie qui mime a l'accomplis­
sement du desir de l'humanite de jouir d'une 
vie heureuse, Salomon a ecrit: "Ecoutons la fin 
du discours: crains Dieu et observe ses com­
mandements. C'est lace que doit tout homme" 
(Eccl. 12:15). Telle est la reponse a tous nos 
problemes, qu'ils soient d'ordre individuel ou 
collectif. Pour une juste comprehension de 
chacun des Dix Commandements, veuillez 
nous demander notre brochure gratuite intitulee 
Les Dix Commandements. (Nos adresses fi­
gurent a I 'interieur de la couverture.) 

Veuillez, je vous prie, m'adresser la documentation ci-apres: 

Priere de joindre I' etiquette postale qui se trouve sur votre exemplaire de 
La Pure Verite OU, a defaut, ecrivez en lettres d' imprimerie votre nom, 

votre adresse et votre nu- I 1-1 I 1-1 
mero d'abonnement. . . . 

I I I I I I I I I I I I 
NOM PREN OM 

I I I I I I I I I I I I I I I I 
ADRESSE COMPLETE 

I I I I I I I I I I I I I I I 
(Voir les adresses au verso de la couverture de cette revue.) CODE POSTAL 

I I 


